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Trois journées de bon travail dans l’entente et l'union parfai-1 = 
À te—M. Raymond Denis est élu président de PA, C, F. C. 
et des Commissaires— M. Mourier décoré’ par le Pape-- 


L'hemmege de la Saskatchewan à à ses chefs. .” 


M RAYMOND DENIS, 
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Première : séance des commiss aires 


ardt matin, le 10 mas, s’ott- 
res in sale Ste-Marie ‘de Ré- 


OFFICIERS de mos 
organisations atio- 


dna, Bi quatrième € onvention des 
mmissaires L'Ecole franco-cana- 


neles élus à la Con- 


de ta Saskatchewan, qui ul, 
tte continuer Le Acndenain par “vention. . 
mn neuviénte convention de PFA,C, . 
à COMITE BXEGUT Ti 


Fee DE L'A. 
{est dans celle méme ‘salle que cs 
: ù rcmiere 
s'éttient réunis pour Hi pre 
fois, en février 1919, nos _vaillants 
con dires franto- -cantdièns. As: 
alé ol slors de sv sépare 
de h.Sehool Trustees Astoctition à. 


-F. C. 


PRE ISIDENT: M. Ray mond' De- 
_nis—Vondu, 
ir VICE-PRESIDENT : M. Ar- 
thur Marcotte, Pontcix. 


re 


lite de re plosion .de fanatis- “9 VICE- PRESIDENT : Dr Lau- 
me manilestée par celle-ci st ‘fa ré. Roy, Régina. 

mens convention de Saskatoon . SÉCRETAIRE GENERAL: M 
Yanhée précédente. + 7 NS 


Je 35, :Morricr, Prince-Albert. 
Cette première convention : avait. TRESORIER GENERAL: 


dns les annales de la Mgr 
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| Meïcredi 18 mars 1925 
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Secrétaire général ge PA CF, C, 
chef de secrétariat de nos As- 
soctafin 


+ maremtas donnene nee 
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fait CHOUUC 1HET Don 
fit Raneaise en Saskatchew ane +. tn Brodeur, Prince-Albert, , « ) ° 

Celle de vetle année n'a; pas, été L'AU MONIER. {ENERAL est Président de FA COM Cet de dm er , 

Simoins importante el par Masse || Mer. 2H. Marois, V. G., Régina. l'Association des Commissaires Aümônier général-de l'A CE CU 

es délégués venus en nombre fn fl Font aussi Partic du Comité ‘ , 

posant de Loutes les parties de, la il Exécutif l'A €. FC, le prési- Eee me ere 
Élpravince, el par le très vit ‘intérêt {dent do. 1 Association des "Com- 

qui en à mardué chacune des [F ntissaires, ‘le “Directeur du Pa- ue 


triote ce l'Ouest”, le ou es visi- 


tours d'écoles. 


Après la Convention | 


‘La Convention conjointe de nos orgen nisations nalion: alcs 
a rcrapor té le succès le plus € complet. 


éances, et par l'harmonie parfaite 
QE 


Eles esprits ul des COUT 
a ee lé Lait ce argetér is(iq 
JL première iournéé: ( 
ention conjointe dé né l 

ions nationules Ctait regie GTI 
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Beunmisaires d'école ef à P'Assoëia- n. F SAIRES \ No. O7 gañisations sortent de ceite € convéni oh: : fortifiées 
lion Jnlorprosineiuies. Lindis eu (a PRES) EN‘ + | F3 eù le TE —— . 4 DESE 
Ses travaux proprement dits “dé (D SSIBENT: M, Ris ond Dee MES Fa ihiés . Co ee 

ER alieut commen ie ne Ga a DER S: M Ta h A -Nocs : étions è‘un tournant difficilks de note histoire 
demain el se porrsuiviéstipyés di- Î TN TS lab À: Mio | als dé n 
Éersen. disrupsions nie k je de | bé H, Kugencr-Radville; D, (irat- D), un côté l'apathie. plu 45 apparente que réelle; de” l'autre une 

E madifie aliohs eciret tai ne ï “Pqn- “ton, Ponicix, “to er taine lèseituce, pet ut-êtro certaines tentations de décourag a 
Sienne eonlitution del AURC. ét DIRECT EURS :R, PE Fallourd, als Fe a lee 5 pa? 
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NUL élaborée pour fe) “Albert; “Dr Maurice Gravol, || SES. -" 
cation des commissaires. Gravelbourg A de: Mur gerie se délson ni lus ne 

ê es délésgu o ntio en no Val Ses 
1 Le prosemme qui semblait peu [| Prud'hemme; Paul Bourdy, La . ac Fe és à la C pt nt 7 sont vs me Pi crabe . 
charge n'en a mis moins rémnli les || flèche: J. A. Motut, Hocy. QUE jariar.. lis ont travaillé forme pendant trois jours dans 
Este des trois journées sans ane Font aussi partie du Comité || l'union ct J'harmonie a la plus parfaite. 

Élinterét laneuissô un instant, De Exécutif Ice président de l'Asso- D 
s e LE © 


ix méc anses. d'action oni été créés qui an- 
onde lendemains; nolsmiment un secrétariat 
associalions ct la ‘division de la province: en 


Ébonne heure le matin jusqu'à uns 
Éeure oviseée de ln nuil ce fut 
Ebiuurs le mème feu roulant, d'ac- 
Éivité, ke méme passion ‘au travais, 


-ciafion de: rommissaires. le di- 
rccéour du “Patriote de l'Ouest” 
le ou Î visiteurs d'écoles, 


| norcent de. 
| général de na 
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‘gible au'elle a touiours été. # 


Fre renco- -Canadiens, en avant pour Dieu ct la pairiel 


A-F. AUCLAIR, OM 


el qui allait s'ouvrir par le spec- 
late inpressionnant de a prière 
Eire nur faite DAS Mer Farchevt 
ie de Hégina et toute. Fassistince 
lit étre Ja plus belle contention 
BH a pins fructueuse {ue nous t- 
Elions enecre CUe, 


EL On Menu que do démon. de als : 


DIRECTEURS:: Mgr Marois; M, 
Finspccteur R, Gagné: M. D, 
Grafton' et les autres directeurs 
€? Pancien bureau. ‘ 
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Lun paie que LA di FOUR 1° ASSOCE [ATION INTER [groupes régionaux en vuc d'une action intens: pour le dé- 
È me otftente, Er me , = k 

Ene polo tranche, ferme el droi. PROVINCIALE veloppement de toutes les oeuvres el la pau ticipation de tour 

le du ne rechercher que le-bivn. | TT nn ? eg v 
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À L'union parfaite p.*ICE-PRESIDENT BR. P. À. C'est la plus Êe elle et la plis fructueuse cenvention.que 
: Auciair, O. M. 1 ".. ga 8 DUIS quinze ans FT À 

EL On'sentait que cette convention ||. L n nous ayone eue depuis quinze ans. ne 
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NOTRE COMPTE RENDU DE M. Dont ùtien Frémont, directeur de, légume de son swerélaire donc 
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É NPA ces ea JP BVENEMENTS DE: LA ES la Liberté”, qui nous a DH à | ral exprinrant soit eRret de ne pou- 
holiques, avait Gé éloiuné À ul SEMAINE E. LA Illa séance du soir un magnifique voit voter ui apresel aul, Les 
Éntais de eclle enc isené a al ‘ . : aperçu des. dclivités Ue cotte di genunt. M, Pa bé à énare jt vé ai 
Borières de Loute Ja ee. à Toute ga .Nous avons dû ‘mettre tout ciation.. (On ire, avec plaisir ns LêtÉ s lé: aus ft be lus aurio, 
Éuisse: nee de celui-ci aves, la. here de côté cette sem: iine: pour ou- discours “le. AE Frémont que nous !RONS Propos en. moué " N AN DiRns 
Ébission de Dicu. se bornait à'avoir | vrir nos colonnes toutes gran: reproduirons plus tarde, Ibeit: ne its ‘ut pénis organisa 
El ihnipé les $ élénents dans ne {des au comp ec! rendu de là ° Nos conparioue de n ee SL ton de ec fus trs utiles Fa “rom 
Es plus violentes témpêtes de-Phi- |! Convention que nous avons s'éien 1 iv dé Dé rovintt al.de A dla deriere ae: anec M, Mekin- | 
RU CL un froid des plus rigoureux. ||" vôülu faire aussi complet que * RARES EE { heure HO pris Loffisier des Knights 
Élais ect ne fit qt } ! sai D] Le le de St-Poul-des Métis. mais malhenren: non, principal 0 Fin es Knights 
Dr Le eonvoe NUS RUE il leme 1 N alnré. vue ur senenL a Lempèle à bloqué son'of Columbus de iéti, prise rit 
Bite des délégués qui Vinrent plus | L Nous reviendrons dans” uw rain cuire SiPul mn Lononton les hommages cl les meilleurs 
RMbreus qe jamais -du Hordil nrechain numéro Sur les prin- éLiibar dû reRONCEr “ Nat ie | voeux des .calholiques "de langue 
ne qu ut, de l'est conne del cipaux événements de Ja sv- est ù a convert ton pur 7 unalaisé HUE. Couvention des Vran- | 
NON provinec, par un Iempat maine, "notamment. un débat L'Association 4 Aidieation de CO-C! tnauie ens/ 7: 
nus soulevé à la Chanbre de To-t POntario a “rit OUSSi adresse td À “ (Suite ain page 2) ' | 
ÉLUS Dremicrhs séaneck on sf" ronio par M. Aurélien Sélan-: l ” : ° ï 
A que les “nerifices . et les prié 1] #ér" sur ‘les ‘écoles bilingues, 
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ele CO qui nt varient pu venir 
lient cinerter leus les covurs ct 


lagnence d'un nouveat voya- 
“#z de Liaison Française pour 


_À moËs de juillet prochain, la 
remie de ia croix de la Légion 


ll Séance de l'Acs. ‘Iriterprovinciale 
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Lu unè fois dé: plus de boat, L Mer Pévéqué de Prinec- Albert nous, depnaris dis ans avec ne ine 
ice ie de le Sn katchewan fran Honneur à° Mye : Grouard. gui dévait odresser a parole à la [teHigence, une Geergie el un, dé- 
pe en Un bla solide et pré. d'importantes déclarations des séance de mardi sdir, étant pas voucment que l'en ne rencontre 


que rerenie nt à ee degré ep. notre 
province où en late audre provin- 
ee du GCarada, Nous devons être 
ficrs de nos hommes action el 
nous, devons les enicurer agsez de 
confiance. et de reconnaissance 


DU l'astion 
Es. chafs, 
EU d'hote 

ion el nl 
‘il MSI Haba 
“AIT le de 


cardinaüx et évêques de Franc: 
ce ete, cie. À 


encore arrivé, on procèda à En sé 
anee de l'Association Interprovin- 
ciale que de R. P. Auclair fuül ap- 
.pelé à présider, si sn ar ande sur 
prise, en qualité de vice-président, 


sou$. fa direction 2 
ceux-ei dannani cos à. | 
jure “semis dabnés c 

Fidélité ou devoir, . L | Disons à à 


ou cours edes dernières | 
les dernières Et Jo nômbre. suffisant 


passant qu'il x cul plus ! 
dé.-billets 
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; CONTI Sent avait D U ; , * ( 
enr lie de la rage, oil nr Létour à mc ee! LUe pou -vblenir le as opiélément FANS poutre ne fnunis les lisser partir. 
Eure ni au elle ce rettouvait auf FOR moe. P LE ti elite VE ne e L'Association Inter Toute Passembléc éclata en ‘ap- 
Et meta 1 Us vaillante” nue jamais! : On, rem: Fqnait. ln présence de ce-présil alé Pourtant, si evt-oubli plaudissements prolongés devant ce 
D Lieu ons los seepifices : plusieurs.dames ct d’ un- bon :nom- i] 1] ‘ À Moit hosireur, témoignage publie. d'estime ‘qui.re 
; C soit loué ef remerci i6% " Lbre d'institutrices, qui ont. suivi fesl pas beauçoup à mo La ue | Pendit à ses prenres suntinéntse 
à 7, Jtoute la “Convention avec un. inté. Lie dois vous dire cependant que |; lorsqie, M, Denis. trés LÉ, $C 


laseri li on » blié. ivul le Hien qu” A: : 
ton des ; Le 7 à  : CU , ie n "ui päs quh ü leva pour ré 01 dre à cei'appel di. 
/ “ des d'élé ps. Le rèt. soulc nu, Entre autres, Mine Du- dépuis huil ‘ pou bon ë ‘apr 


7 fait ‘celle associition reel, .ce fut une longue ovation, H 
MR …, ‘{rnélié, de ‘Plessis, au sud'üe La ta on ee . el,.ce fut in ‘ 
Ë des délégués ‘sous {flèche ».. dévoucne , ‘ rosée. lourde ut beau faire valoir toutes les Bon: 
à eribtion les délégués ‘sons flèche, . dont le. dévouement. aux fans, qu’elle SES non evutement | 
ie de MS, Caserain, ide pocuvres “nationalus est bien connu tiche de trava te au Fe UE Enes rtisons qu'il avait. de, prendre 
CATLert et de de nos. inslituieurs, je n'ai pas où botpnite après dix années, détui. 


ep diles. Go, 
er , “ben. n ait DAS CRETE. 
AA à lotsere S'onviit la pre 
à 10,30 h, Nous tdon- 
in une Jisté des - OMS: 


cet qui-dût faire 20. milles cn: voitu- 
re dans ta tempête wour vénir.DrOn- 
‘dre son train; .ot Madame Chaland,. 
Secrétaire de l'école Lavigne, -près 
de Vi an, qui lutte courageusèment 


blié surtout gue:cclui qui en a été 
constuument Pânie dirigéante’ c’est 
votre: président dé: l'Association 
dés commissaires, M. Raymond De- 
auquel nous dévons tous Ja 


la chaleur de -sà 
veinporta, ti 
Denis ‘ consen- 


Ja “pion néité ct 
syñpathie ele enfin 
‘victoire. lorsque ME 


| “ons pu nous nroçurer L4 Son. district. ° tenir LOIS, tit. finalement à rosier au sèrvice 
Eu, Mi» eurer [dans-$on. district, pour maintenir , , En ct L 

pet reste fort incomblète.. éar en vai plus. vive: reconnaissance, - En. cr de ses compatriotes dans-Er mesure 
urbains fenillts icomblète., car | Penseignenient , ‘di français’ dans dendant cet après-midi la lecture du l î 


ont. été minlbrns. sou, école. ; L'une üE. l'autre n'ont 


éxéculif de v 


Fe ve N . 
ste s'est trouvée. remplie, membres : ‘de Comité. Exééütif, 
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COMMANEEUR 3. 
MORRIER 

L'une de: 
Convention lus eelle que nous ap- 
porta merercdi noir, Myr l'évé- 

ue, de Prines-Albett, en Aannvte 
a pat que. Sa Suinieté Pie XT ue. 
cordiit In décoratiun Te Cum 
mañdeur Chevalicr de 
dé Salat-firésoire 1: Grand i M. 
JL , Morrior, en reconnaisanre 
de ces peorviose à In füté do nus 
CEULPCS DACIonnius Cl partieulio : 
rement à la présidence de Ia Don 
ne {'recce,, 

RTE grand honneui qui 
vojadüit our tous les Franco-Ca- 
nudicns ga la Saskatchewan. 

Cemme tons los hommes de 
haute sueur ef de purlait dévoue- 
ment, . Aiorriis est un modeste : 
Et à Loulouts fui les honneurs. 
C'est cc qui rchausse d'autant 
plni son mérite, 

eus Les Franco-Canadiens. de 
eccte brovinee sans en Cescopler 
un soul 5e réjouissent de l'hon- 
ücur qui lui @œ ni difnemont 
conféré #, ef celié” joie est parla- 
réce Bar tous ceux on dehors de 
la prosince qui ont vu Pavantn- 
ge de Ie connaître, 

Au nom de fouñ, comme cn gon 
non personnel et à plus d'un (i- 
tre, de “Patriote” offre à M..le 
Cominancouc Morrier ses plus 
cevdiales félicitations. 


NOTES BIOGRAPHIQUES. 


Josoph-Fldèdece Morrier, file de 
Kerhert Berrier de Suint-Hdni- 
ve, CL de ouville, pt de Cathe- | 
vite Pélorsie,, Montréal, n: quil à 
Meniréal (Paroisse eo de Ste-Cuné- 
gorml:) le 29 août, “1874, Fit un 
5 commercial chez lis Frè- 

3 des Écoles Chréliennes à 
Montréal. Hiudia Je génie civil 
Hors qu'il étuis à l'emploi du Mi- 
nistère dr l'Intériour à Ottawa et 
se HE rcceveir Arpenteur Zédé. 
ral en 1907 et Arpenteur Provin- 
sal pour Ja Saskatchswan en 
1911, 

fn 


En 3908, il fut chargé par E- 
dévard Deville, alors Arpenteur 
Général pour Je Ministère ‘ec 
Phalérieur, de’faire 1@ relevé du, 
vert de'Wort Churchill et de plu- 
sieurs autres fravaux impor(ants 

* gans Le’ provinces de POuest de 
1989 à 1917, Laissa Ie ministé- 
re en 191! bour se fixgr à Prin- 
ce-Albert ‘où il exerce depuis #il 
prefession  d'arpenteur sévmé- 
{re 

En octobre 1906, jf épousaii, à 

Niw-Vork, Madame Arthur Ar- 
cund née Emma Graval). Cefte 
dernière était alors très’ avanta- 
“eusement connue dans les cer- 
“eles musiciux de Ja eupitule, 

Mosubre du Conseil d'Educa- 
cn pour la ‘Srkutchewan de: 
puis huit ans, président de “la 

compagnie “La Bonñe Vresse Li- 
mitée” depuis dix ans, pré- 
#ident 4 trois reprises de VA C 
û 

inmé Commandeur. Clievit- 
lier de Saint-Grégoire , le gra 
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par fa Sainteté, Pie XI, le 
mars 1925, oo cout ous onborses porivenses 
Chef du. Secrétariat des “Atao 
ciations Nationäles.. | 
“e de responsabilité, Li ens re, 
: nanimité de l'assemblée, of ant 


où Le lui permetipont ses nümbreu- Ù 


EL OneNt Gapés - ravport du Comité. dises oc 

uns Toute el nous en fais! pas ‘mandrié ane sèule séance, M, |l2PPOr NrE frs SES OCCU rations, 

; Ne no$ CXouses à ceux dot} et. Mme” Dr” gnglois avaicnt, fait tre ‘Association il ample ane | . à % 2112 autre UÈC héire . 
San Manquént, - Corte, lis- aussi: 40 milles, en voiture. pour | qué je: n'aur ais pas jéisse le : Fe 
de dep “ doune une ass bonne prendie: 1e i % protestation, c’est eu ui qui aise La # Disons. ici tout dde suite ‘gt une |: 
" s l'assistance. PRIE PRES cntendie ue M Denis a Paction ‘de scéne assez: semblable se pr oduisit 

ris: ns dos délégu dese retirer du. champ € act 10n 8 Lou dornier jour de br convoñtion 

Ent d' a. à la Lonvention: conjointe |: FL EnOËS “associations. mo oc et {lors saut. le. Alévoné trésorier de. : Ar Ge 

PTS SUB. : Ar: fontes cles |" 1 dE ic tion." du A Le’R PR Auclair fit alors” in Fe Cr Met -Brodeur “refusa” dur, 

LE - Er srande et bellé. Salle. avait ‘délégué an des ‘élôge : vibéint “du magnifique. tra-! bord de <6: hisser de nouveau por- 


añdidat : à ce “poste: d'honneur éeutif de 1 


prelonie éstime, finit pair vaine re 


plus: élognent témoigiage de 


toutes les résistances. 


Heurèuses les associs tions : “quit 
ssédent de tels ehefs*qui. savent 
ec sacrifier else dévouer jusqu'au 
bout! Ge sont lé nobles èt: belles 
victoires, ° 0 L(- 

Fin de la première. i6ur née 
Après lecturé du. rapport. dé PExe 
Association Interprvin: 
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NOTRE L: ANGUE! 


Aer mrtn name remet nn den moments nome 


Mer Mathicu et Mgr.Prud'homme encouragent la Convention 
de leur présence et de leur parole — Excellents travaux et 
intéressantes discussions— Nombreux délégués-—M. Fré: 
mont représente l’Association du Manitoba. 


Première séanc ce de. r À. C. F. C. 


a ppue 


Nereredi malinsle Lt omars 1995, pré ésontants, généreusement ] 
h Sn, S'ouvrait par da célébration | vés part Les sages conseils ot Paie 
du In Sainte messe la éme conven- {puissante de nos chefs religiens, 


Hou de PAssocintion eutholique des nous avons enfin réussi à fairesre- 
Franco-Canadiens de la Suskatehes eonnaitre au Gouvernement, l'exuc- 
Wan, litude el la justice de nas légitimes 


A 0. 15h , Les congressistes étaient! et raisonnables demandes, 
où réunis à la vaste sullo te Mna- 7 pois inspecteurs catholiques, 
rie, où chacun s'emnpr ussait de taire! dont un de tingue franquise, ont é- 
rumise aux préposés de ses lettres Lsatement été nommés au cours .de 
» CrÉMCUS, . eus ‘derniers mois, Nous n'avons, 
ME, Morrier, président de | nas attoint évidemment la propor- 
[BA ls, ee inaugura ensuite les Ua tion ‘d'inspecleurs entholiqnes en” 
AUX d: lconvention mar In luelure Erappoñt: notre ombre, mais c'est 
“ua tétégéumme de ba ehmnbre de’ tout de mème un acte de bonne va 
‘om tee de Narth- Batlelord, de-flonté et nn commencement de justi- 
andant à PAssagiation de tunir'eo dont nous devons tenir colbpte 
ans cette ville ko prochaine cons pau Couvernument, 
vention, et par celle (LR une leîttre de En ‘décembes dernier 
M, Turecat, professeur à l'Ecole Nor- lieu li bénédiction d'une aile at 
male des Saski tion, aetuolement cu Collège Athient, en mème  temms 
séjour d' étude à Puis, dans liquel-, qu ‘on célébratt Le fr izième auniver É 
te it faisait des voeux pour le KHCCÈS | saire de La consécration épiscopale 
le cos assises solennelles des Fran {de son fondateur, Nous sommes per- 
o-cangdionus de Ti Saskutehewin, strudés que tion de pouvait pire 
davantige à Sa Grandeur que cette 
DISCOURS DE AL MORRIER expansion de son ovuvre de prédi- 
lection, Puisqu'il pousse des alles 
esse unours, Messieurs, 
C'est avec plaisir que nous vous 


à notre cnlège, c'esl us surément un 
oubaitons Ha plus cordinle hienve- ÿ 
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avait lien 


signe qu'il progresse, bpundant, je 
me suis laissé dive qu'i pren en v 


que à Ja neuvième conveution del vesevoir un ho put “d'élèves. 
Association Catholique Franto-Qne À nous de lui eun er” Le Clsset de 
“lienni, Paider dans Fe vucruletient de nou 


venus sujets dafis nosyinrolssés res 
peutives, Nos. on Tauts, : Les t ont 
‘Anns wotlo exc case Htdson)s Fen- 
solgnene nt ol jp pont écus- 


A notre’ illnsire arehevèe, Mer 
fathicu, auisi bien qu'a notre ve 
ire RTLTO UNE) 110) Prudhonne, nos 
lu, chalotrebx Pret releimonts pour 


Phonneur ‘de fout présence, Nos saire à a for RUE qe cbelh de 
hefs roligieux sont Lujours aux) demain. Avec le coticogls les ours 


el des b'pnes volontés..[é succès du 
collèse araulira ins] que le pres 
fige de hotrs prône QE SusktitehG- 
Wir ‘ 

Lne autre question, nd inoiys" im- 
portante que fn prétédente,- sers 
hortée à votre Hienvelflante atten- 
tion an cours de lu couvention Je 
anis ici allusion ‘à Ja Prusse Catho- 
lique et plus particulièrehent à l'or 
gnne de notre Assocfation, le vuil- 
int et ‘éourivenxs  l'oirioté .de 
POuest L'avenir du vollègi, auséi 
bien que celui de foulus nos veu- 
vres nulionales, dépend dé lt diffus 
sion she nôtre  jonurnst, UL suffit 
pour t'en convainere d? vous citar 
cette véoonse tee Pie X ab diregteur 
de "La CGrois” de L HHOGUS, en fé ra 
ce: 


avont- postes. duand. il jpngit de pa 
‘tiotisinc, C'esl'dtvec Ja “plus PILE 
Le attentitu. et Je, plus profond pes- 
ect, Mussignieurs, que nous éco 
‘crons et que aus sUivrons les coi- 
seils que Vous diignerse bien nou, 
adresser, convaineus qu'il nous sue 
rent dictés pui votre paternelle à 
feelion et votre grande exper iv 
Merci Cgalement aux délégués d'é- 
trot venits on aussi grand nombre, 
Mere aussi à Lous ceux qui ont ent 
laborée 4 Li préparation de eette 
onvention afin d'en agsurer le sue: 
ces, 

Depuis noire derniére convention, 
ente à  Ptrince-Albert en février 
192%, notre Associalion à continué 
de vivre lant bien que out, Les 
ercles Jocaux ont donné peu dus 5j 
one d'activité ot nous sonne à poi- 
les à-uliribuur çe manque (dl action | 


re 


n 


“En vain batiriez dés” 


. Nénlists vous fonderlez des de. 


Vous 


a 


une lacune de nolre ovginisin, 
Ce désintéressement ou rien de fcole, toutes vos boines ou” 
denveaus depnig plusieurs nonéus CAPES, LOUS VUE efforts seroût 
déja nous constations besteoup d'a) “létruits Si vous He &avez nuit 
Latbie chez nos. ons. Nous avons, “hier cn tueme LenTh l'os ie 
tenté dans le passé de combattre cel- | “défensive el offensive de I 
te indolence, avec Paide d'un ovgn “Presse entholique, oi, 


nisatehr. JV eut par ba suite : un 
Hcration, mais des ressourets de 
! J'assceintion ne Dous AÿANE pas pure. 
j mis de maintenir ee gopvies. Dieu 
lonptemps,-olle fut de courte durée, 
Foujours uvoc Le méme objet en 
vue, une proposifioh fut brésentéu | fronchement ce 1tholiqui : dans, toys 

à la dernière copventiän et renvo- [les fovers de leur diocèse respectif, 

vét au Comité Exécutif pour éludel Mer Prud'hommce-n Bénérensemnent 
ot dérision, Cette question n été donné un prége propagandisté pour 
Je Patriote ct non content de cette 


Nos évéuues cobprentent ‘sl bien 
toute Piiporjance deja Presse. Cu- 
tholique, qu'ils ne Jaisseht passer 
aucune occusion de stimuler #otre 
able nt faire, pénéirer le journil 


é'udiée avec soin das une asseine 
fée ecniolote du Comité Fédéral ot Parresse, Il 4 voulu luirmème nous 
du faumité Exécntif ct un Comilé, indiquer cGHiment. nos HOUVONS 
de | gislalion a été churgé de pré! tous aider cotté ocuske,: Rénétant 


le geste de Pie X alors qu'il € 

patriarehe de Vonise, il ue état 
narconrit PESE du. Cañada et des 
Etats-Unis, sollicilant des ahonier 


parer el de soumettre À votre ap- 
probation, une sûrie Panendoments 
à an Constitution. “C'est eoriaine- 
ment le problème 1e‘ plus ‘ impor: | 
bout que vous -Serez appelés à ré- | ments pour le feurodl  Honnenr à 
soudré au cotrs de celle convention: n0s évêques qui nous donnent da Fi 
1 s'agit non Seulement ‘de faire. pratiques excmples, L ‘ 
cireule”, plus de vice dans les cer | 
cles, suis d'assurer Pexistence de 
Passociation elle-iménre so faut de 
toute néevssilé nous prémunir con-, 
Papathie el J'égoisme, ennunis” 
plus à craindre que fa persécution: 
déclarée, 


Uu des orateurs au programme 
nous parlera des relations aui doi- 
vent exister entre l'A CF, GC, ef 
les Gonnuissuites d'écoles, Etarit 
denné que Le but de notre Associa- 
tiou est “L'union des Franco-Cana. 
diens en dehors des partis uoliti-. 


| 


La silualion scolaire val sensi- | ques s pour la défense des intérèls re- 
blement améliorée, et nous sommes ligieux et natipnaux"— ct que le 
heureux de nous angonçur que les devoir cles commissaires PSE" de 


déiarches, COININONCÉCS par les dé- veuiller à l'administration pénérate 
güés que vous aviez nommés à cel de l'école, à Félucation, ct à l'ins- 
effet lors de La convention de 1923, truction. dus enfants qui la fréquen- 
ëf poursuivies pur Plxécutil au, tent, louiours en tenant compte de : 
près ‘du Ministre de l'Education, éd nos droits en ec qui copeerne l'en 
vue de faire modilier es règle-| seignement religieus et français, ü 
tuënts concernant Les conditions lai- {est évident et nétesaire que ces 
tes aux instituteurs venant de la! rapports soient très intimes ct toy- 
provinec de Québree, ci: l'udoplion jours cordianx. - Nous invitons donc 
d'un prograume officiel pour Pen-ftcus les délévués à écouter attonti. 
scignément du français dans nos é- ivncnt les .chservations que Pora- 
enles primitives, ont wroduit de bons£ “él r ne $'aurnit manquer de faire, 
résultats, faut bien “AvOUer- Que hcernant cette très importante 
les pourparlers furent ductquefois 
d'une lenteur découragennte, - Mais 
avé âce & la pers iévérance de vus 110 
CE 


our lélude et la solution de ces 
RE ses questions, nous faisons 49- 
not à Pinieligence de ehncun. des 
délégués -et nous, prions Ja divine 
Providenes de Aider et” de “hénir 
44 délibérations. ‘ 
M. le nrésident profita, du silence 
qui suivit les vifs: apmlaudissements, 
par” lesquels fut salué son discours- 
Program. pour inviter. les con- 
gressistes 4 ‘ne Das nrinquir la. sé 
acc ‘du sôir à laquelle deux minis. 7 
tres prof inciaux :devaiënt. rentre 
(Suite à fa pape 3». 


4 


poeme 


Ca 


ciule, que ous réprodui ons in. ex 
tenso.:dans ‘un prochain numéro, 
a. séance se. termine | coince 
avait commencé cetté première et 
importante journée de Gonvention:-|} 
tonte l’ussemblée. se mit: genonx 
bour recevoir lu. bénédiction de 
Mer d'aregvèque. et les rongres- 
sistés se ispersérent ‘au chant de 


? 


— 


: desc 


tnt ramené tuntae à robot Le nn mme 
Tri : 


_ “Séance de merdi mat 


| (Süite de Ja page. D 
Représentants de Jotrnuux" 


Aux trois jourhées de In Conven-lf4té'si bien entelid 
tion, le Patriole: de l'Ouest, la Gi Léléisi bien entele 
berté, dé Winñipeg, el le Devoir, de 
sQ 
irbeteur ct par 
R. P, Langlois, O.M.L.:; ln Liberlé, 
bar soû directeur, M. Donatien Fré- 


Montréal, étaient ro 
Potrigie, par Son à 
e 


présentés, 


meme ue asars + ann à de à msn 


mont; le ‘Devoir, par M, Lucicu 


Provencher, 


Le Leader, de Régina, et le Star 


de Saskatoon out aussi publié d 
brefs compte-rendus. : 
Nouvelle constitution 
et nouveau mécanisme d'action 


{ 


L'Association ‘des commissaire 
avait préparé un proiet de consti 


rl 


S 


” 


tution qui fut discuté article par 
article et adopié à la séunce de 


jeudi après-midi. 
- On y remärque un suin toul par 
ticulier du faire concorder € 


{ 


d'harmoniser les activités de celte 


association avec PAC,C. et PAS 


sociation Interprovinciale tout en 


conservant à% chauue association 


son autonomie, 


C'est ainsi que les 


Conventions devront étre cuujoin- 
tes autant que possible, que les 
présidents de ces associalions fe- 


ront partie du comité exécutif da 


, 


l'une et de l’autre association aist- 
si-que les visiteurs d'écoles et le 
directeur du Patriote de l'Ouest. 


organe -officiel de nos 
tions nationoles. L’'ACIFA 


* 
4 


le son 


organist- 


côté a adopté le méme dispositif, 


Secréläriat générul 


L'A.CE,C. se lrouve renforcé par 


la création d'un secrétarial général 


des trois associations sous Je iné- 
me titulaire, qui sera M. Je cour. 


mandeur J.-E. Morrier, ancien pré- 


sident, dont Île dévouement tt la 
compétence sont universuilement 
appréciés. 


Une autre disposition hnportan- 
te de la constitution de PA.CF.C., 
telle que modifiée, est la süppres- 
sion de la cotisation individuelle 
de #1. par membre qui est -rempla- 
cée par une contribution volontai- 
re de chaque groupe, lequel est 
constitué en comité paroissial ci 
comprend tous lés catholiques: d: 

_dangue française de ce groupe. 
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Conventions régionales 


Unc convention générale doit se 
tenir tous les deux uns, el il + au- 
ra une convention régionale cha- 
que année dans chacun des douze 
districts qui partageront IA provin- 
ce. Ces districts seront représen- 
tés sur le comité fédéral par leur 
chef respectif, Ceux-ci seront choi- 
sis pour la première snnéc par le 
Comité Exévutif et plus tard sans 
doute à :Péleclion où recomman- 
dation des comités paroissiaus. . 

Le nouveau comité exécutif s'est 
déjà mis à VPoeuvre an lendemain 
de la convention pour lorganisu- 
tion de ces districts et Île travail 
est ‘déié Commencé pour le sud 
de la province, On se 
d'organiser une fète générale pour 
le 24 juin, fête de Ia St-Jeain-Bap- 
tiste, Ce sera comme 10 ou 12 pe- 
tites conventions simultanées avant 
pour but de réveiller les gens et de 
crécr quelques ressources. 


| 


h 


i 
, 
ë 
h 


C'est tout de suite un excclent | 


prolongement de la convention ut- 
nérale qui s'annunde pour cette 
année. î 


apports financicrs 


Le rapport financier de chaque 
association accuse un moüeste sur- 
plus bien qu'il n'y uit pas cu d’ap- 
pel fait depuis assez longtemps. 

Il est étonnant qu’on soit parve- 
nu quand même à faire autant de 
travail avec si peu de ressources, 
mais tous les congressisies sont 
convaineus que la création de nou- 
velles ressources s'impose ,et que 
les Franco-canadiens de la/Saskat- 
chewarn ne doivent pus rester on 
arrière des autres groupes lorsqu'il 
s’agit de soulenir nos oeuvres uu- 
tionales. Le séntiment unanime de 
la conventiqn. sur ce point s’est 
manifesté clairement à plusieurs 
reprises. Deux congressistes en 
ont donné tout de suite une preu- 
ve.‘tangible en offrant, spontanc- 
ment une généreuse contribution 
pour couvrir les frais de Ja publi- 
cation en, brochure de Pun des 
travaux ‘de la Convention, la re- 


marquable étude de M. Pabbé:Erny. 


sur Je but ‘de lP'AC.F.C, ue’ nous 
reproduirons-ici: plus tard, 
Ouverture: de la Convention des 
‘ ° : Conuissaires | 

Revenons maintenant à l’ouver- 
ture: de l& Convention des Conumis- 
saires, °°. . : 

À 10 h. 4), tous les délégués sont 
dans la salle. M, Raymiond Denis 


préside. Sa Grandeur Mgr lParche: 
véque de Régina et son dévoué vi- 


caire générai aous honorent de 


leur présence. 


MGR MAROIS 


En quelques paroles très appro- 
priées, Mgr Marois souhaite la bien- 
vetite aux délégués. 
k 1 salue Mgr l'archevêque 
jours si dévoué à toutes nos causes 
et Mgi l'évêque dePrince-Albert 
qui doit arriver le soir même:de 


, 


tou- 


sa ‘tournée de propagande dans 
l'Est en faveur du -Patriole. Ce- 


peldant un ‘retard à Chicago cm- 
pêtlicra Mgr Prud'homme d'avri- 
vèk ce même jour, mais il sera -a- 
vec nous pour là séance de mer- 
,credi soir He - 
. présente les hommuges respec- 
tueuxs de: tous à ños vénérés chefs 
religieux ét l'expression de leur en- 
-tiéré sourhission et de leur profond 
attacliement. ou En 
[salue Îés représentants des so- 
ciétés soeurs. et. ceux qui: sans ètre 
dé descendahce française, sont de 
coeur avec hous: comme.le hon Pé- 
re Boenins, curé.de, là paroisse dé 
SteMauié qui nous fait à grande 
générosité de’hons servir de sa bel. 
Je salle parüissiale. . 
… salue les résidents Ge’ nos 
deux. asSociations qui se sont im 


+ 


N 


0 ! , , 
posés le lonrd travail de la pré- 
pantion de ce congrès, ainsi que le 


vi * 


Paëriote de l'Ouesl, dont l'an K 
e té 


u, comme 
moîigne lé nombre s 
de ‘iéléguëés qui som venus à 
convention. - 

Nôus vivions ensemble, dit-il 
trois jours des plus licureux, ne for 
nisnt. qu'un cocur et quune âme 


et il demande à Mgr larchevéque 
d'attirer és ‘bénédictions du ciel 


sur nos délibérations. 


La prière 


Alors, à la dentinde de M, le pré- 
st 
mettent à genoux ct Mgr lParehe- 
vèque s'agenouilhent aussi avec eux 


sident, tous les eongressistes 


récite une lervente prière, 
M. de vurésident runcreie 
Marois pour ses bonnes paroles qui 
nous sont d'autant plus sensibles 
que hons connaissons et apprécions 
tous le travail ef l'énergie qu'it A 
mis au service de cette cause, Its: 
qu'à lui sacrifier sa santé, Puis il 
demande à Mgr Mathivu de vou- 
loir bien nous adresser Ja parole, 


MGR MATHIEU 


| 


Î 


On m'a remercié, dil Sa  Gran- 
deur, pour étre” venu parmi vous. 
Sovez bien assurés ‘qhe tout le plai- 
sir cost de mou coté. “Ta 

Je veux vous remercier çt vous 
féliciter à mon lour parce que vous 
vous jintéressez à léducation des 
enfants, C'est .une oeûvre de pre 
imière jinportanee que vous 1cc0m- 
plissez et Dieu vous en récompen 
sert 

I faut savoir profiter de fout ce 
que la loi nous donne pour faire 
enscigner Île français aux enfants, 
Et qui mieux que les commissaires 
et les curès de chaque paroisse peu- 
vent voir à&.ce que cette langue sou 
cnseignée? y a centre la foi et 
la Jangue un tel lien que si celle-ci 
est négligée, c'est la religion qui en 
‘souffre. , ‘ 

Au pou du bon Dien ju vous 
demande donr que cel enseigne: 
went du français soit donné dans 
toutes nos écoles où Ja chose cst 
possible, . . 

H faut faire comprendre à ceux 
qui nous courent que nous ne 
sonmibes pas des étrangers dans ce 
DAYS que nous somimies chez nous 
ici, faut les éclairer et Gissipec 
leurs préjugés. 

Au nom de FEguse je vous de- 
mande donc de travailler à ce que 
vos enfants gardent leur Janpgue, 
et ce sera pour le plus grand bien 
de d'Eglise et du pays. Que Dieu 
vous éclaire et qu'il bénisse votre 
travail. k 

M. le président reuercie du fon 


0 


du coeur Monseigneur  Parchevé- 
que el. adresse ensuite la parole 


aux délégués à peu près dans les 
termes suivants, en Faisant d'abord 
un bref résumé des 


eiation des conunissaires, lv 


ro: 
le qu'elle doit remplir, les devoi 


ds 


propose gui lui incombent. 


DISCOURS DE M. RAYMOND 
DENIS 


avt 


u 

Je tiens à vous remercie", vous 
fous qui avez quitté vos o“cupu- 
tions et Ha tranquillité de 195 fFo- 
vers pour vohir ici, étudier ce eoin- 
mun les problèmes qui vots inté- 
ressent, et qui intéressent toute Ta 
race, . 
Lorsque au Jointuin printer ips de 
1N1S quelques-uns de vos chefs sr 
réunissaient pour ieter Îles bases 
de votre organisation, ils -‘prou- 
vaient, ie ne vous le cacherai pas, 
une certaine inquiétude. 


Une entreprise hardie 
/ | . 
Pouvait-on espérer que nes jeu- 
nes gens s’intéresseraiont ass 2 aux 
auestions scolaires pour s’iniposer 
un sacrifice finoncicr encore ‘assuz 
considérable? Les districts scolai- 
res se feraicnt-ils en assez: grand 
nombre représenter aux Conven- 
tions? D'autre part, cette crgani- 
sation n’allait-elle pas soulcrer de 
nouveaux préiugés, ot réalise” con- 
tre nous sur ces questions e’école, 
l'union de tous nos adversaires? lit 
enfin cette méme organisation «i 


nécessaire n’allait-elle pas peul- 
ètre divisct nos forces; et causer 


quelques frictions entre elle et 
J'A. C. F. GC. qui dans le temps, vi- 
ait d'une vic'très active. 

À chaque question nous ne pott- 
vions répondre due par. des points 
d'interrogation, Ét cependant nous 
savions que nous n'avions ‘rien à 
gayner.en restant affiliés à In. Sask. 
School Trustee Association, comnie 
nous savions qu'il était ursent de 
grouper nos commissaires ‘d'écoles 
pour leuÿ donner conscience de 
leur force; autant que pour mieux 
lés pénétrer de limportänce de 
leurs devoirs, et de‘leur tâche de 
défenseurs de la langue française 
dans les écoles. , 

Hi fallait tenter une expérience, 
et le temps. seul pouvait répondre 
aux" craintes et aux inquiétudes ex- 
primées. Ge fut alors qu'il fut dé- 
cidé de convoquer la première con- 
vention. des commisaires d'écoles 
franco-canadiens, La ville choi- 
sie fut Réginu, parcs que plus ccu- 
trale, 


La première Convention 


C'était une entreprise hardie que 
de tenter une convention alors 
que nous étions entore en pleine 
crise et que les orangistes faisaient 
encore reléntir loute la, province 
‘de leurs appels aux préjugés ct au 


fanatisme, La responsabilité des 
organisateurs était grande, Cette 


convention pouvait être un fiasco, 
et il pouvait s’y dire des choses 
dangereuses, dans-un temps où la 
moindre faiblesse, la moindre im- 
nrudence pouvait. nous être fatale, 
Aussi, je puis vous assurer que nous 
n’essavämes pas de faire béaucoup 
de‘tapage, aucune personnalité 
marquante n'y participait, et jé me 
vois ‘encore ‘avec le bon Père At-, 
clair guéttant avec angoissé d'arri- 
vée, des trains, comptant les délé- 
gués qui arrivaient, supoutant nos 
chancus de succès, Mais déjà ce 
succès apparaissait conime certain, 
Nous voyions tour à tour arriver. 


considérable 


Mur: 


mn, S MUSGNS QUIE reproduisirent nos 
décidèrent Ei fondation de PASSso- dans leurs 


een qe mmet de ne ou mate miens ee à 


ce à cause de la trôp 
tunce à parcourir; "€ 


idiots nationales: de St-Hyppolit 


Sbell River, à  l’extréme 
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$ 
vaignt 


ture de la Conveniion, de 
Convention qui avail suscité tant 
de craintes, près de 250 déléguës 
de nos écoles à 
Lx sulle, 


, 


Les autres Conventions 


La predve était faite que nous 
pouvions Compter sur let patriotis- 
me et sur le dévouement de 
guns pour assurer le:succès de 110$ 
cungrés, Cette preuve ne s'est pas 
démentie depuis ct si nous étions 
moins nombreux à Gravelbourg, on 
1920, ét à Prince-Albert, en 1423, 
cest parce que la lutte était moins 
vive, les esprits moins passionnés, 
les Lemps moins inquiétants. 

TL est regrettabie certes, que quet- 

‘faues, districts, souvent Iles méines, 
Ta'aient ..bas l'énergie nécessaire 
pour se faire représenter à ces con- 
ventions, Jis sont de coeur aver 
nous, nous Île savons: ils suivront 
sans hésiter les direction données, 
mais leur abstention pourrait être 
mal interprétée et par nos adver- 
saires et par nous-mêmes, 
. Mis, quoiqu'il en soit, ecs défve- 
tions coupables en cles-méêémes sont 
rares: of la première de nos crain- 
tes, celle du ne pouvoir réunir nos 
mens, n'était pas fohdév, puisqu’au 
bout de-5 ans, dans un calme ab- 
solu, sans excitation, presque sans 
préparation, vous vous trouvez réu- 
his ‘ici, en nombre plus grand que 
vous-ht létiez à .Prince-Albert, il 
v a deux ans, Pur l'énergie ef la 
prudence nous avions dissipé les 
bréjugés. - 

Quant aux préjugés que nous 
craignions de soulever, l'expérien- 
ce a montré que cevtte deuxième 
crainte n'était pas pins Fondée que 
la prémicre, Certes, nous nous 
trouvious dans une situation dé 
licate à Régina, en 1919 (C'était 
auelaucs mois 4 “ein anrès Jes n- 
mendements à Ja Toi scolaire, l'opi- 
nion publique qui avait Gé sur. 
chauffée par nos adversaires était 
à peine calmée. Comment allait. 
elle accueillir cel essai d'orsanise- 
fion,? 1 n'aurait pas fallu de no- 
tre parl'des déclarations hion enm 
promettariies pour rallumer l'in: 
cendie, Mais nos commissaires 
montrèrent que S'ils savaient se 
défendre avec énergie, ils savaient 
aussi anporler fa prudence néces- 
satire, Les journaux anglais de a 
capitule envovérent des représen- 
lant pour tenir leurs lecteurs ant 
courant de nos délibérations: il. 
résolutions, ct 
aparécinions ces cor 
Lrespondants déclaraient que notr” 
jconvéntion avait été oleine de di- 
gnilé et que les discussions avaient 
été beaucoup plus atpoint, et plus 
. calmes que certaines conventions 
précédentes tenues par d’autres 
lsoniuissaires d'écoles, Loin de dé- 
velopper les préjugés, notre, Con- 
vention n'avait servi qu'a én dé. 
fruire: et à établir que somme tort 
te, nous élions des hotumes iutelli- 
gents. ne denrindant que des choses 
raisonnables. ‘ 

Depuis, ‘aucune de nos conver- 
lions n'a donné lieu à des diflicut- 
tés quelconques; et je suis sûr qu” 
celle d'aujourd'hui sera aussi éner- 
nique, mais ausi, tout ausi calme ct 
tout ausi pondérée que ses devan- 
cicres, 


| 


| 
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‘Le Janalisme est en baisse 


. L'an des résultats acquis, et peut- 
être lun des plus. importants c'est 
d’avoir enlevé à la Sask. School 
Trustees Ass, l'une de ces raisons 
d'exister. Nous avons Iutté dans 
celte convention ième on 1917. 
Dans le temps, nous en faisions 
tous partie, et lu résultat, c’est 
qu'en 1918, plus de 30006 délégué: 
se pressaient dans la salle trop pe- 
tite de Saskatoon; et lançaient à 
travers la province, la fameuse 
campagne dont le souvenir est tou: 
jours présent _à nos mémoires, 1! 
n'y a pas de doute que si chaque 
année nous avions contintié à us- 
sister aux conventions de-la Sask. 
Schoo! Trustees, à v apporter là nos 
argupents. à créer un atmosphère 
de Jutte; les conventions de cetts 
association auraient continué à réu- 
nirv'des milliers de délégués, et à 
entretenir ‘à travers la provimec 
l'agitation scolaire, tant il est vrai 
qu'utr atmosphère de luttes enflam- 
me toujours les esprits et'les cri 
traine bien plus loin qu’ils ne con- 
sentiraient à aller en temps ordi- 
naire. Tandis qu'en laissant nos 
adversaires tout seuls, la question 
arrive petit à petit à perdre son 
actualité; elle devient de moins en 
moins passionnante parce qu'enfih 
ce n’ést pas très intéressant de se 
chicaner sans que personne nc 
vienne donner lu réplique, et le ré- 
sultat c’est que de 3000 délégués, 
les conventions de la Sask, School 
Trustec Ass. sont lombées à 1800, 
puis à 1200, puis à 700, et .que les 
journaux qui dans' le temps rem- 
blissaient des pages et des pages 
avec le compte-rendu de ces con- 
ventions, nv consacrent, plus au- 
jourd’hui- que quelques rares volon- 
nes. Û 
Notre association #, donc: non 
seuluinent servi à. nous: grouper, 
mais encore elle a contribué duns 
une large.mesure à pacifier les es- 
prits,-en évitant tout danger de-po- 
lémique.. . on 
Parfaite. entente avec VA CE, C, 
Une truisiènie erainte, plus vive, 
celle-là, consistait à craindre la di- 
vision de: nos’ forces, ‘Cependant 
il était utile de les grouper ces. 
commissaires qui, seuls, étaient im- 
nuüissants' devatit les menaces où 
les mancouvres de certains inspec- 
jteurs. Cértes, ils auraicnt pui faire 
partie de PAC. F 1 


ee D 


MF. CG, ninis Ia loi 
scolaire est formelle, et les com- 
issaires, comme commissaires ne 
peuvent. que faire bartie d'une. As- 
sociation de conuni 


en eee eten ee cmeememnene ne 


grande dis: 
le St-Brieux,. | 
qui d'avail pas coutume d'être re-fvait ‘donc pas d'échappatoire. et 
présenté à toutes nos manifesta-/si nous voulions grouper nos coni- 
e, ini 
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ssaires d'écoles. 


one 


t d'importantes délégätion d’Arbor-|Ts ne ‘peuvent paver les dépenses | diet. ne 
difield dont nous craignions Pabsen- d’un délégué qu'a condition que ce! clivreher q 
délégué se rende à une Convention moyens à € 
H n'y a- 
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de Comimtissaires d'écoles, 


n n 


ssaires, ct fes réuni 


res. D'ailleurs Fexpérienceg des six 


jü 


Nous avons eu des .con- 
ventions conjointes à Gravelbours# 
à Prince-Albert, nous en avons’ cit 
core ut autre à Régina, et jamais 
jusqu'à présent un danger quelcon- 


: RE que de scission ne s'est, manifesté, |$imposent, autour dosque 
aient réunis dans | Votre association a serv 
" Fmédiaire, entre 


i d’inter- 
les 


| 


CA : imnées passées «4 montré que eptte. 
pendant que les régions du sud eticrainte était aussi chimérique que 
du ceñtre plus rapprochées, envo- [les autres. 
de.mugtnifiques contingents. 
C'était un triomphe, et-à l’ouver- 
cette 


-hotre 


tout 


£issons. 

- Et c'est | 
eneusement 
jvous 
AU 
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le profit à 
bliuns pas que quelles que :soicrit 
les mesures Que nous pouvois al 
r, il nous fal- {tendre dés- pouvoirs publics, lisie 
dont Les trains eorrespondaient sil lait renoncer à le faire sous fa Dane Huation toute entière est otftre nos 
al, qu'il avait Gdlu que tes délé-lnière dé PAGEC, el établir notre fnkins. 
gués fussent.de 45 à 40 milles pour propre unssocialion de éomimissai- 
rejoindre le triins de ‘Debden et de 
. hord; 


pend de nous, 
moins possible 


A 
l: 


ce 


nous Soins 


925 


i 
traites 


d'accorc 
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Et 


rec que l'heure est: 
, Paelion que vous devez étudier soi- 
| < Constitution 
sera distribuée tout à lheu- 
ivusures ,QUi 
Iles, ‘tous 
Mais et- 
commissions [core faut-il que ces mestires prou- 
scolaires et le Départements cle a Event leur efficacité. ef nobr eala qu'- 
dans toutes ses conventions cher- elles soient mises à exécution, [ ne 
ché à mettre Les cominissaires en [sert à rien d'avoir de ‘magnifiques :k 


is af-: 


Nos écoles seront ee. que 
nous. les aurons faites. Le sulut dé- 
Dentindens done le 
aux Autres, mais fe 


n 
5 


- qui 


[CNTITOEE 


face de leurs devoirs: elle leur -a:projels aussi longtemps qi'ils res- 
montré Pimportance de leur rôlé: Îlent à l'étaf de projet Lt 
celle s'ést intéresste à tout ce quiien question ne me partäiissent pos- 


mesurés que 
4uelle a toujours agi en coflabora- 
rôle officiel. 


fente si nécessaire ne 
Lira jamais, ef que nos 


démen- 
organisa- 


sC 


ble sans jalousie mesdtine, com- 
me sans ambition déplacée pour 
développer lofficacité de  Pensei- 
dnetvent du francais dans nos”éco- 
les, ct former à cvoite jeune ‘sénért- 
tion qui sera 1 race de demain, 
une mentalité bien française. Le 
terrain est assez large, assez vaste 
pour. grouper toutes les bonnes vo- 
lontés, pour rénniv toutes les éner- 
pies. 

Le rôle des rommissaires 


n 
che ‘ 


d'école est beau ct noble. Nous 
sommes Îles dépositaires de Faulto- 
rité des parents en matière d'édu- 


“ation, nous'sontmes jusqu'à un 
certain point les défenseurs de 


leurs droits -trop souvent menacts. 
Nous portons Et responsabilité de 
Péducation des milliers sde petits 
Franco-canadinns qui. fréquentent 
nos écoles,: C'est à dire que nous 
occupons nne place d'honneur 
dans cette lutle que nous subissons 


scolaires, Nous somiues 4 senti. 
nelle charréc ste garder el de défén- 
dre l'entrée de ces forferesses qui 
sont nos écoles mois Piuiportanre 
de notre rôle nous donne des de- 
voirs qui correspondent à cette ji 
portance, EE ce sont ces devoirs 
que nous devons remplir. jusqu’au 
bout si: nous voulons iustifier. la 
confiance, qui a 616 mise en nous. 

Vos devoirs 

Je ne ferai pas ici lénuméèration 
de ces devoirs: je crois qu’un aut- 
tre dans le courant de vos séances, 
douchera à cette queslion, mais 
laissez-moi :ccpendant, appeler vo- 
tre attention sur ne tendance {rop 
manifeste à se laisser aller à Ja lai 
du moindre efforts HE fut un temps 
où on luttuit pour garder la direc- 
lion absolue de Pécole confiée à 
ses soins, il semble que ectte len- 
dunce-sille en, s’atfaiblissant et que 
la crainte de Peffort soit de plus en 
plus apparente, A faut réagir el 
très GCnorgiquement, Certes il ne 
s’agit pas de briser les vitres ot 
de crier sur tous Iles toits, mais il 
faut aue nous soviuns bien pe 
dés, d’un fait, c’est que le droit des 
parents prime tous Îles autres sur 
l'éducation de leurs enfants, il est 
de beaucoun supérieur aux droits 
de PEtat, Si nous devons respec- 
ter da loi, rien ne nous obligé 
nous plier devant certaines inter- 
prétations ou certaines menaces -— 
el dans certains cus nous avons Îc 
devoir très strict de résister et de 
rester debout, -Ün autre de nos de- 
voirs que nous ne remplissons pas 
toujours, c’est celui ‘de veiller à 
Penscignement’ du français. Certes, 
nous nous éfforcons d'engager unc 
institutrice canadienne, mais lors- 
que nous avons réussi, nous pen- 
sons avoir rempli notre devoir, et 
nous ne nous en occupons plus, 
C'est un tort, car cette institutrice 
que vous avez engagée, a besoin 
de votre aide, de votre appui, de 
vos conseils-parfois pour résister 
à l'entrainement -du programme et 
à l'influence des inspecteurs qui 
s'exerce presque.toute entière vers 
la suprématie absolue de 'l’ensei- 
gnement de ? 
du français. 

La situation actuelle 

‘ La situation,.à ce point de vue 
est loin d’être parfaite et dans nom- 
bre d'écoles dirigées par des ”’insti- 


tuteurs canadiens, il ne s’enseigne | 


pas tout le-français prévu par. la 
loi sans que les commissaires s’en 
apercoivent parce qu’ils né visitént 
pas assez souvent Pécole. En at- 
tendant que nous ayons un visiteur 
pour nos écoles, il est indispunsa- 
ble que nus commissaires aident 
au Curé s'ils peuvent se procurer 
cette aide, fassent subir des exa- 
mens mensuels afin de pouvoir se 
vendre compte-.des progrès accom- 
plis et du travail. fait, Je sais ce 
que c'est du travail et que pour 
l'accomplir lés commissaires doi- 
vent s’imposei de durs sacrifices 
parfois, C’est pourquoi lorsqu'on 
élit un commissaire d'école, it faut 
savoir d’abord s’il a Ie dévouement 
et le patriotisme voulli pour s’im- 
poser ces sacrifices. 
pr 
Le travail de la Convention 

Nous aurons d'ailleurs, je le sup- 
pose, à étudier ces différentés ques- 
tions dans le'cours de la conven- 


tion, Vous, aurez également à étu-|i 
Mier quelques résolutions et quel- 


ques voeux. Dans ces discussions; 
vous apporterez toute votre atten- 
tion, tout vôtre calme, Nos-adver- 
saires sauront ‘certainement ce qui 
se passera et ce qui se dira ici, Il 
ne faut pas qu'ils puissent s’en ser- 
vir contre nous. Nous nous .ef- 
forcerons de ne demander que iles 
choses justes: et sensées, nous iné- 
liant de toute éxagération, Le gou- 
verncncnt lui-même, ne pout. pas. 
toujours faire ee qu’il vèéut, ét nous 
en avons un-exemple. frappant. de 
ce, temps-ci. où il se fuit Youer hux 
#émonies, parce qu'il nous atcotde 


an malheureux petit programme de | 


français, . Nous aurons donc à ctu- 
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tions continucrent à lutter casem: 


vsua- | té 


anglais au détriment |” 


siraient .voir adopter, c’est-à-dire |travailleront de 


Les mesures 


commun accord. pout 


cl 


voquée 


{VOUS :SCra sou 
cspérel que Vos 


trice lovale: laissant à son ainée lc: grand bien de Ha 
J'espère que cette en. | C'est pour arriver EC 
pour ke réaliser pleihoticht que éct- 
te convention conjointe a été con- 
cecile, constitutiott 

I ime réste à 
travaux: soront 


qu 


à 


[Lu 
ist, 


ecot 


le 


plus 


"ause française, 


accord, 


fructueux, el que Ja Convention ‘dé 
1925, par les résultats aftcints, sc 
rangera parmi nos conventions Îles 


plus imporlanies, 
pas venus ici Dour nous payer 
une partie de plaisir au frais du 
district. inuis pour faire un fruvail 
utile à Fa racc et à nos écoles: el jé 
suis certain que iv suis votre inter- 
prete flous. on déchavaut publique- 


‘mc, 


Nous: ne 


SO 


ment que nous serons à la hauteur 
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voir jusqu'au bout, : 


compte rendu 
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“Jesus 


toujours 


vic 


on avant 


sommet de vos préfércnecs, 


MUR 


divin 


SCS pauvres 
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ces, ef venit 


en \sanctifiant 


dans lPexpansion 
n'est-ce pas-s'inspirer de sa pensée, 
de Ses exemples. des Ses influens 
fond 


dans 


à Lui, d 


li 
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aNotre: rôle comme commissaire l'de notre: mission el due tous, sans 
défaillance; sans préférence 


per- 
sonnelle, nous rempl 


irous notre de- 
FU ct 


Pensée directrice de toute la 


! Au 
de vos 


pour. la conservation de nos droits Fintéréts, de vos soucis d’individu 
et de eiloyen, de père et de chef, 
d'ouvriers où de patron! désus pare 
tout à la première places duns vos 
moeurs, dans votre laver, dans vo- 
re vie sociale! Jésus en loul véné- 
ré et premier servi 
son Église comme à nne mére, en 
respectant ses ministres, en faisan 
de son Evangile votre livre de chf- 
le jour du di- 
manche, en fréquentant les offices. 
les sacrements, en puisant de plus | memacmmmmmassammnnsentoemmme 
en plus voire vice à la source de Son T 
Coeur, Jésus considéré dans 
Ses 


: en obéissant à 


OCUVECS, 


de Son régne 
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coeur, pour be triomphe de Sa enr 
se9 —KEdms, THIPIET, O0. 
(Vivre sa vice). 
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| Une ile engleutie dans la mer 
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Loudres. —-, Port Alexander, une 
petite ile d’'Angora, colonie portu- 
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submergé soudain dans la mer 
est complétement disparue, dit 
une dépiche de: Lisbonne au Sunday 
Aucun délail n'a été recu, 
mais on craint qu'il n'y ail eu des 
pertes de vie considérables... L'ile 
mesurait 4,000 verges carrées et 6- 
par des Porlugais et 
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la parole. I-leur laissa ce mot d'or- 


fre:  “Remplissons à.salle, pour PARU 
donner à nos distingués . visiteurs . S Fi ë 


une haute idée de notre nombre:et 
de notre force. ur 


M. L'ABBE HRNY - 


M. l'abbé A. Erny, DD, curé de}. 
Meyronne, fut appelée à-1n tribune, 
et lut Je magistral travail qu'il avait 
préparé sul lé But de PA. C. PF, C. 

Le conférencier dit tout. d’abord 
que l'Association. catholique grou- 
nait toutes les personnes de langue 
française de la province, qu’elle a- 
vait pour but Punion des coeurs, de 
toutes les bonnes volontés®Set. de tou- 
les les forces francaisés, en dehors 
de la politique. Il en montra en- 
suite la nécessité absolue dans no- 
tre province, à cause de notre -dis- 
persion, de notre état de minorité, 
«t des intérêts si grands de là reli- 
aion ct de la patrie qui reposent sur 
nous, SL TU, st 
&e travail parut à tous si.con- 
eluant si au point et d’une éloquen- 
ce si persussive après de notre po: 
ovulation profondément catholique et 
française, qu'à la demande de Mgr 
Brodeur, demande adoptée À l'una- 
nimité, il paraîtra in extenso dans 
les colonnes du Patriote, puis scra 
mis en brochure pour être distri- 
buë par toute: la province. D 
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DISCUSSION GENERALE 


M. Erny avait si bien'couvert le 
wrrain qu'ils restait-peu: de place à! 
Ja discussion. sur. ce” sujet. Deux 
questions seulement. furent posées 
au conférencier. Fo, 

Mgr Brodeur: M. le conférencier, 
uu'entendez-vous: par cette union 
des l'ranco-Canadiens: est-ce seule- 
meut une sélection, un groupe, une 
lite de notre population conStituée 
en Association, ou. bien si c’est l’u- 
nion de tous les Franco-Canadiens”? Ù 


eue 


er 


ts 


A 
. TT Es d ns 
1 


: ©. LEPATRIOTE 


S. 6. MGR MATHIEU 


8 | : 
#“ ‘s TL 


DE L'OUEST, Mercredi 


os 0 


18 mars 1925. 


$, G.. MGR PRUD'HOMME - 
qüi esf revenu de l'Est pour prendre part à la Convention, 


E HISTOIRE 


NOTR 


| Avec Ie foi pour lumière, Lt gr 


l' 

| 

ÎÎl ceux: qui versent le prix d'un al à vie nu “P. 
ceux qui versent le prix d'un abonnement à vie nu “Pa. 

| triote de l'Ouest”, c'est-à-dire $25. 


Abonnements à vie 
: * au - | 


| Patriote de l'Ouest 


Ont droit au titre de “ Rienfaitcurs du Patriote ” 


Comme l'existence: des institutions se prolonge 
d'ordinaire bien au-delà de celle des individus, elles s'ac- 
quièrent le droit au même privilège et au mêine titre 
que ceux-ci par une cotisation de $10U, 


UN BIENFAIT EN ATTIRE UN. AUTRE 


Les avantages de ce mode d'abonnemerit sont mul- 
tiples. 


areminebemanasenne a | 


Les abonnés à vic Bienfaiteurs du Patriote. 


ÿ  denimtennmnmente 
Au Hire d'or où Le "Patriote" 


inseril ses abonnés 
à vie, figurent los noms de: à : 


Na Grandeur Myr Mathieu, archevêque de Réginn. 
Sa Grandeur Mgr Prud'homme, évèque de Prinee-Albert, 
Sa Grandeur Mur Langlois, évêque auxiliaire de Québec, 
Sn Grandenr Mer Hullé, évêque de Hearst, Ont. 
Sa Grandeur Mur P. 1. Roy, condjuteur de Québec. 
JE Brodeur, PA, V6, Prince-Alhert, 

Marois, PA V.G, Québec, 
VE Routenn, PA, Québec, 

€, 4, Bourdel, PP, D, Preud'homtte, Sask, 
deA. Bélanger, D, Montréal, à 
JA, Richard, P.D,, Montréal, 
cMge Pierre Decelles, 1 D, StHyacinthe, 

Mer 10, Laftumme, © D. Québer, 
Age JE, Laberge, PO D. Québec, 

M. l'abbé D Desmarais, l'rinec.Allhert, 

dl. Fabbé G, Carpentier, Stbouis, Snsk. 
D, Coutu, Gravelhourg, Sask, 


Mur 
Mise 
Mgr 
Mgr 
der 
Nr 


M. 


mnt dr) 


ms 
heros 
| | 


M. Erny: C’est l'union de tous ies 


qui à encouragé la Convention de sa présence et de ses conseils, 


habitants de langue françaisc'de la 


Saskatchewan: Canadiens, Français 


et Belges, du moment qu'ils sont délFut exact, parce que dans la prati 
langue française, devraient apparte- que, pensait-il, il y avait impossi- 
nir de droit à l’Associatiôn. jilité de les rendre parfaitement 
M. Marcotte: M le conférencier | bilingues, Mgr Marois lui donna la 
sondrait-it m'expliquer éé qu'il si-| réplique: suivante: ï 
snific par cette. parole prononcér! Le mot. bilingue s'applique assez 
tout à Pheure: “L’A. C.:F. Gest] bien à nos écoles; nee disiez-Vous 
prète à aider: toute association où} pas vous-même hier, dans votre rup- 
organisation locale”? L’A, CF, C. C 
doit-elle supplanter ces associations, 
telles que PA, C. J C., Ia St-Jenn- 


port, M. Gagné, que lPécole bilingue ! 
est celle où Pon enseigne le ‘fran- 
$ cais tout assi bien que l'anglais? Or 
Baptiste, ete. . . officiellement en raison ‘ du pro; 
M. Erny: Non, l'A. C. F. C, n’a pas| gramme nouveau et de là loi ellc-i 
l'intention de se substituer à’ une] mème qui veillent à l'enseignement! 
associaion quelconque, Elle les do-} du français, -nos évoles.: sont vrai- 
mine et les englobe toutes sans pré-| ment bilingues. Par conséquent 
tendre les détruire. Par exemple, | l'expression de M, Le secrétaire gé- 
la St-Jean: Baptiste groupe Îles Cana-| néral ne me parait pas trop forte. | 
diens-français, a. Société de PAs-! M. Gagné: FPadmets que les règle- 
somption groupe les Acadiens; mais | ments scolaire-font une place assez 
l'A. C. F..C, groupe tout le moande:!lnrge au’ français en principe mais 
Canadiens. Acadiens, Français, Bel-! non pas dans.la pratique. Rendre 
ges, cle. Elle ‘n'appartient pas à u-} nos écoles bilingues’ de ‘fait comme 
ne des branches de Ja famille fran-! résultat pratique reste toujours sou- 
ons cle Îles réunit toutes en lesf mis au bon vouloir des instituleurs. 
greffant sur la: même souche, pour! Mer Maroÿ: Certes, il y à beau 
, 6 A . , a. A . . « 0 4 0e A € 1 

1ex faire vivre de la:même vie con-| (coup -à améliorer sur ce point _çn 
. un grand nombre d'endroits: mais 
nous avons cependant des écoles 
vraiment bilingues, à plusieurs 
points de Ja provinee, où 16 fran- 
çais est enseigné d'une facon pres- 
.que, parfaite. Nous avons beaucoup 
de chemin à faire encore, c'est vrai: 


COMITE DE NOMINATION 


Afin d'économisel du temps quiuntl 
viendra lPheure d’élire les officiers, 
on procéda immédiatement à. la 
constitution d'un comité de nomi- 
nation, “L'assemblée fut unanime à 
confier cette charge, à M. Marcotte 
de Ponteix, proposé par M. R. De: 
nis ct appuyé par M. l'abbé Erny; 
M. l'abbé Dubois de ‘Laflèche, par 
M. Paul Bourdy-et M: l'abbé For- 
tin; MR, Gagné, par Mgr Marois e! 
M. le Dr. Gravél, 7 : 


Un, grand nombre de délégués, 
. Ê arrivés la veille au soir ou le guatin 
Avant de clore la séante, M. Mor-| mème, unis aux commissaires déco. 
ricr invita tous les. délégués à selles, el acerus de Ja population fran- 
lrauver présents à 2h. précises en] çaise de Régina, remplisshient pra- 
face de la salle Ste-Marie, où des] tiquement la grande nef de Ja ea- 
bhotographes voudraient voir po-|1bédrale du Saint Rosaire. | 
ser devant leur avpareil la physio- |" ‘ 
nomie complète de Ja convention. 
ET . 


li Séance du Mercredi 
Après-Midi.…… 

Après Ja prière dite par Mgr Ma- 
rois, anmônier général, Ja séance de 
l'près-midi-débuta par -une. nouvel- 
le qui souleva des anplaudissements 
“üthousiastess M. Morrier annonce: 
que M. Octave Hallé, de Willow- 
Bunch, et oncle.de Mgr lallé, avait 
douné -850, pour couvrir lés frais 
d'impression ct de distribution: du 
ravail de M. Vabbé Evnv. Le pré- 
silent ne manqua. pas:ide proposer 
sa générosité ‘en exemple: äux au- 
tres -congréssistes,: et de: demander 
à cCux qui le” pouväient -d’en: faire 


| 


Où remarquait au premier rang 
l'hon, Dr. Chrich et Mme Uhrich, 


Mgr Marois, V.G., et aumônier gé- 
néral de. PA.CHC. -étail au Saint} 
autel; Sa. Grandeur Mgr Mathieu as- 

\sistait au trône, M: Pabbé-Lemienx | 
let le. BP. ‘Aucluir, OALE. remplis: 
.sait Poffice dé dincre ct-sous diacre 
| d'honneur, Mgr Brüdeur, P.A., occu- 
pait une, bangquelle du: Sanctuaire 
Plusicurs congressistes étaient-mon- 
tés à la tribüne de l'orgue et firent 
résonner les échos. de la cathédrale! 
de nos beaux. cantiéues français. | 

À l'évaugile, Sa Grandeur. Mgr 
l'archevèque: de :Régina:prononçale 
uagnifiquesermon que nos lecteurs 
seront: heureux de posséder .in ‘ex- 


tensoi 17 5 


PMR te 0 | SERMON:-DE MGR .MATIHEU 
RAPPORT DU':SECRETAIRE GE-{: =": 7. ed h 

: NERAL © ‘cf: Vous'avezibien voulu venit chan- 

ie "fer. ensémible un cantique à Ja gloi- 


re dé Dieu qui a manifesté"ña puis- 


De sant ee men men ne poeme fe M 


»: La Messe du Congrès 


grandeur et sx beauté! 


ici Lont va assez bien, ailleurs ça vu 
moins bien, N'empèche que le hi- 
linguisme exisle chez nous dans nos 
écoles en théorie et en pratique, 
M. le Président. Juequ'ici, Funi- 
forruité. manquait. dans l'enscigne- 
ment .du français; la nécessité d’un 
programme uniforme  s'imposait; 
uiaintenant que ce programme de- 
vient officiel, nous verrons partout 
les mêmes matières, Trés mêmes li- 
vies en force, ct les résultats de- 
vraient être bons, ° 
Sur une proposition de M. l'abbé 
Ernv, appuyée par M. d, T'ouchet de 
Frençchville, Passemblée approuva à 
Funanimité le rapport du secrétaire 
général tel que lu, en'v ajoutant un 
témoignage. de sympathie el de re- 
merciement à M, Fabbé L Adam. 


RAPPORT FINANCIER DE L'A €, 


y, C. 
.Mgr Brodeur, trésorier de FAsso- 
cintion, donna ensuite lecture du 
rapport financier. IE apnert que 


PA, GE, C. possède actuellement en 
banque un crédit de 3484. - 
M. R, Denis, appuvé par M, Paul 


Bourdy, proposa lPadoption du:rap-! 


port du trésorier général qui fut n- 

dopté au vote unanime de lassem- 

“bléce . - 
(Suite à la page '4#) 


AIMEZ VOTRE PAYS 


Comment ne l'ainerions nous pas 
celle patrie, nous franeaiss cor c'est 
la terre de nos afoux, le sol sacré 
aue Dos pères ont foulé ‘ci conquis 
duns-dhéroïques chovauchées? C'est 
ici qu'ils ont répandu leurs suvurs 
ct souvent leur sang dans -de'pro- 
Fonds sillons de lahours et de gloi- 
re; c’est ici qu'ils ont souffert et 
Ariomphé avant nous, iei qu'ils sont 
morts.ctreposent'en paix, Par con- 
séquent, cette patrie est pour nous 
un. bércedu et une tombe à garder. 

"Nous uvons done raison de l'ai- 
mer notre patrie, 


AIMONS L'EGLISE 


» 


Et pour l'aimer.:imieux, nous de- 
vons aimer PEglise dont nous.#m- 
mes les. enfâänis soumis ci qui'est 
ue autre patrie ‘Et quelle est bel- 
Je Lx patric.catholique! Conune nous 
dévons' être heureux et fiers .d’être 


‘ses: enfants! Son roi ‘est Jésus- 
-Christ;: quel autre “eut jamais sa 


“Elle a pour 
éteñdue le ciel et'la terre, les sié- 
cles ct l'éternité. :Son histoire esl 
‘est écrile avec des miracleé- cet ‘tous 
‘scs comibats sont des victoirds, Ses 


Le R, P, U, Lanÿlois, O.M.E, 5e: 
crétaire de la convention en :Fab- 
sence du secrétaire général de l'A: 
. F. C., M. l'abbé T. Adam, curé. de 
Marcelin, lut une lettre de celui-ci 
au président Môrrier, dans laquelle 
il exprimait ses regrets de ne. pou- 
vair se rendre à Régina prendre 
part aux délibérations de Ia conven- 
lion. “Je suis malade, y disait-il, 
et mon médecin ma condamné à res- 
ter ici.” . os ee 

Puis on prit connaissance du run- 
port du secrétaire général de PA. C. 
. F. €. adressé de Marcelin aux dé: 
“léguës de la Convention. : En quel- 

ques phrasés, M. Pabhé I, Adam. ré- 
Sunait le travail accompli par l’As- 
SoCiation durant les deux dernières 
‘nées: Aidè. puissante au Patriote 
de l’Oueät, reconnaissance ‘des-diplô- 
mes de la: province de Québec, : oh: 
(ention d’un nrogranime d’études of- 
liciel pour, l'enseignement ‘du: fran- 
ais. En un mot, “l'Exécutif de-VA: 
+ F. Ga réussi à créer un’ statüs. 
rivend à nos colupatrites dé la -Sas- 
itchewan; ebsolument uniquoe:dans 
Provinces anglaises du Doini- 


û 
Lot À 


NOS ECOLES :SONT-ELUES. D 
| 4: LINGUES?. :: 


La motion -d 
Dort donna lieu 
léressante, ‘M. 
teur d'écoles:-nèe 
ounlificatif hilit 
roles par M, 


Soit 


roc 


nn. ° 


“héros sont les martyrs et'les sailits, 


| | 
C'est potir elle qu'ils quittaient le 
beau pays de France pour venir sur 
les ‘bords inhospitaliers de nos 
grands fleuves planter la croix, le 
signe de. la Rédemvption. C'est l'E- 
glise qui a présidé à la naissance de 
notre pays, c'est son étoudard qui 
le. premier” «été arboré sur cette 
lerre nouvelle. 

Ce sont des prétres, les ministres 
de PEglise, qui sont venus, avec Île 
| flambeau de l'Evangile, éclairer des 

peuples- plongés ici dans les: téné- 

bres de l'erreur, tracer Ju voie à la 
civilisation. À travers les sentiers les 
plus reculés;: sous Jex latitudes les 
LA rigoureuses. 

Us v furent suivis par des avuices 
de femmesaadinirables, de saintes 
| religieuses animées par je seul dé- 
sir de répandre des consolations sur 
| culix qui en connaissaient pas mê 
ie le nonn de sécher les larmes des 
malheureux de pansér les cicatri- 
ces des mouvants, de nourrir les af- 
famés, de vêtir Ja nudité, d'éclairer 
les âmes. o 

EL que serait-devenu le peuple ei- 
hadien-françeais 
sans le dévouement héroïfque ‘de ses 
dvéques et de ses prêtres qui satt- 
vérent du naufrage les débris de sa 
nationalité ot ni conservérent tout 
intacte 1 loi de ses pères. 

A a suite du drapeau blanc qui 
repassait Les mers, emportant daus 
‘ses plis les regrets de’ceux qu'il à 
ait abrilés dans ses jours de gloire, 
les nobles, les généreux, Jes hom- 
ines les plus importants de la eolu- 
nie, rentrérent en France. I ne 
restait plus sur cette ‘terre rougie 
par fiuif années de guerre, que de 
pouvres colbns ruinés, 

4 France, Jeur mère patrie, Les 
avait abindennés; leurs chefs, teurs 
guides, vs” avaient quiliés, 
vrai; mais l'Eglise restail pour leur 
tendre Les brass if leur restait des 
prêtres aussi saints que dévoués, 
toujours fermes nu postes où fn 
Providence les avait placés. 

Ces pauvres-colons se groupérenlt 
autour de Jours. eurès: seul vestine 
d'autorité survivante'de l’ancien ré- 
gime, pour former de-pelits centres 
où se cobservait dans la ferveur, à 
Pombre du sanctuuire, l'âme de Ta 
patrie, forméerde Puttachement 4 Ja 
religion et.aux traditions de leurs 
pères, Cv double'sentiment si in- 
touse à toutes les :épogues troubléss 
de notre histoire, sera La colonne du 
feu qui les 'guiglera vers leurs des- 
tinées, 7 | 

En Hisaut La vie si. sacrifiée, si 
misérable ,dé ces pauvres prêtres, 
èn voyant Cces.missionnaires dissé- 
ininés dans ces. vastes. solitudes. où 


après da conquite 


c'esl: 


È et votre coeur ont Gé capa- 


ce pour secours, Le Credo pour svm- 
j bole, FEucharistie pour atimenst, VIS. 
alise pour mére et Dicu wour Pére, 
vons devrez dire capables de tméri- 
ler l'estime et le respect de tous vos! 
concitoyens par une conduite digne 
d'éloges, Dans toutes les circons- 
luneus de votre vid, ne vous lisses 
famais arréter par Me respect hu- 
doain dans l'affirmation publique de: 
aotre loi vous souvenant qu'un cu-| 
tholique digne de ec nom. 
[l 


ue craiul lien: 
Aux peur de tout le monde, il est 
dotijours chrétien." 


| El cette foi que vous avez reçus 
j de vos aicétres, av0z à cour de la 

lransmettre à vos descendants; don 
| nez à vos enfants ce qui ne se ent 
pas duns lt main, ce qui ne s'enfer. 
ne pas dans un coffre fort. ce que 
ne peut ravir une Suécolulion male 
heureuse, mais ee qui pénètre jus 
qu'au coeur, ce qui le fait battre à 
chaque instant, ee qui remplit PA: 
ie GEle vie, ce que rien at monde 
ne peut leur arrachor: 
Dieu ef de PEglise, de leur funille 
ot de leurs puvs. 


Alors vos enfants 


aimeront tout ee Qu'il faut aiter ct M lbhé LP, Lamarche, Joliette, Qué. 
rion que ce qu'il faut aimer, M. Lionel Audet, Ste-Marice dé Hoauce, Qué. 
M. le jéhanoine C. Beaulieu, Qué. il 
, l'abbé 1-2. Lambert, Beauceville, Qué 
AIMEZ DIE ! ë Core PéURDOTE, î 0 ' CS , 
’ % DIR M, l'abbé B.-k Martin, SieAnne de ln Porntière, Qué. 
4 %, { . Q n En à. e 
Vous aimerez voire payss vous M.  oppé À. $, Deschènes, Miss, Chlonisateur, Québec. 
aimerez volre Ealise ef alors vous M. Labhe N Hunt Qu qui ee 
aimerez Dieu. Comme il été bon M. l'abhé lt ne I are : 
pour vous! Ne pourrait-il pas vous Al l'abbé ue Pelehat, si Romuntd, Qué. 
, à AE N È M, l: F 1.-H, Côte bee, 
dire à vous avec vérités ‘Qu'aut- \ l'abbé D Us are, Québec le Tri Qué 
raisr-je faire pour vous Use M, bé D. Garon, St-Vietor de Tring, Qué. 
je pu faire pour vous que ji AL l'abbé JG, MeCr % : À 
n'aie pas lai? “A vous à ail pute 1 ne de fe MeCren, St-Casimir, Qué, 
We dans une pays eutholiques il M l'abbé rabeuu, Bigpnr, Sask. 
vous u donné de hons parents qui AL l'abbé N. lavrent. Montréal 
ont conservé à Leur foyer Le lei sue AL. D bbé C. cha lb F 
cré des vertus chrétiennes, qui out M. l'abbé CH, Michaud, la Malbaie, Qué 
mis en vous lt eonnaisstnee el Pas M, l'abbé 4. Leelere, Chüte à Hlondeau, Qué, 


Hour de Dieu dès que votre intellte 


Dies de Je connuitre ef de l'aimer, 
Combien de fois il vous a donné ses 
SaCrementss combien de fois 1 vous 
4 denné des iuspirations, des luifrit- 
res intérieures. des: remords pots 
voire, amendement: pourquoi vous 
LVEZ Tequ ces grâces de nréservae 
‘don, ces serours qui ontôlé si sou. 
vent accordés %# votre lranile patu. 
re ol qui-ont été refusés à des mil. 
liers d'antres abandonnés à eux-miè. 
mes,'suicités mt mal pur dus per- 
fides entrainements cl de détesta- 
bles exemples. hlisphémant narfois | 
une religion qu'ils ont eu Je mat 
heur de ne-pts. connattre!s S'ils 
sont sur le chemin de fa perdition, 
tandis que vous pouvez'espérer à: 
tre.sur Je bon, chenin, que: nouvez 
vous en eonclure? Une sétule "cho. 


| 
| 
L'amour ne) 
t 
} 
il 


Créateur es-plus “adiirables ‘dois he 
D les 


a 
: : 
’ 


sance.et sa-bonlé à toutes: les’ pages 
dé lPhistoire de totre race. dans ce 
cher Carada. Vous avez laissé .vos 
océupations, vous avez mis de: côté 
tout travail, vous avez quitté, pour 
ainsi dire la terre cl, afin quevotre 
prière soit plus belle, afin que le 
chant de votre coeur soit: plus ‘har- 
monieux et plus pur, afin-que, de vo- 
tre ‘âme sortent des louanges qui 
soient plus agréables à Mieu, afin 
d'obtenir de. lui les lumières dont 
vous avez besoin dans, Pétude des 
questions qui intéressent sa gloire 
et Te bonheur de notre chère patrie, 
vous avez voulu cè matin venir vous 
recueillir. dans son temple, lui.d&- 
mander de:vous: rendre dignes de 
lui et dignes de l'Eglise dont vous 
voulez être les’ enfants soumis Cf 
dévoués.” RE me 2 

A ea dans le"cimétière, StLau- 
rent "à Rome: un: mausolée qui m'a 
‘suitout frappé: Cést celui d'une du- 
ne:jeune méré-mourante, qui presse 
son enfant sur son coeur 'et lui dit 
aveciun aisqui. fait deviner. lés pa- 
roles: grav 


es sui le marbre: ‘Mon 
Tils.saime ton pays, aime, ton Eglise, 
aime: ton‘ Dieu.” Voila quelle doit 


. 


que” vous avez à rebplirs 
‘Aïnez votre pays et Comment. né 
Paimérivz 


vous pas du -plus, ardent 
amour, quand 6 pays: 6sf- CONNE 


le, nôtre une terre. qui-:a recu: 


£ 


que puisse réver un peuple? ; 


étre votre devise: voilà:les dévoirs D D a pen sp 
ljours-pour vous céqu'il y'a de plus 


les plus grandes figures qu'ait sa- 
duées l'admiration des siècles, les 
plus hautes intelligences, Les plus 
holiles âmes qui pasrent ‘parmi 
l'admiration du monde.cet que l'hy- 
milité n'a pu sauver de fa: gloire. 
De tous les drapeaux celui de PEgli- 
se, notre mère, est Je plus glorieux, 
Voilà ‘vingt siècles qu'il mènc l’hu- 
manité à fous les héroïsmes: il Ia 
mèêñe. à toutes les gloires de la ter- 
lre: il la méne_ à la gloire éternelle, 
L'histoire de l'Église catholique cst 
une longue chaine de vertus, de sa- 
crifices ou brilleñt comme des dia- 
mants et des rubis 'les. grandes, les 
divines actions Ues saints. | 
H va vingt siveles, elle a pris l'hu- 
inanité dans la bouc où elle se vau- 
trait pour lui faire atteindre ':une 


perfection. inconnue. à l'antiquité 
paienne. ŒÆElle #-ennobli-les.intelli- 


gences, elle a purifié les coeurs, Ci- 
tuz une misère .au'elle n'a pas sou- 
lagée, uné lutte devant. laquelte che 


ait reculé, "nn état socjal sur lequel. 


on Pait vu incapable: d'étendre ses 


bienfaits. 1, 1 70: Von 
‘‘Añmez l'Église «lt qu'elle, soit tou- 


éhui..ati monde,” 


Cest:ce qu'elle. &- 


tait: pour vos ancêtres -dotit'il: nons 


RL Eutsadiirer Je travaux ‘extraordi:| 


maires, des intmortéls faits d'armes, 
miracles d'héroïsme, 


x 
, , j 


: 


n'ont pus été déclarés tels par l'E-l vers dont if a secour lindigence: 
glise et enrégistrés comme tels dans | Phomine ‘qui s'incline vers le inal- 
son martyrologe; iS régnent cepen-{heur l'attend de celui dont il n von- 
dant avec, Dieu “in: splendoribus!| solé les larmes, . 
sanctorum, _ l , o “elte reconnaissance, n'allez pas 
Cette Eglise, aimez-Aa el témnoi- ln Pets à Dieu Patien le vous 
gnez-Jui votre. reconnaissance, Dar lfémoignez-la ut: en tenant pures 
une parfaite fidélité à ses préceu- ls âmes qwil # rachetées de son 
tes: soyez tonjours sur. ce sol de DAT un necomolissant toujours vo- 
mérique de vrais snôtres du Christ, tre devoir, en faisant bien nais aus 
répandont autour de vous le narfum le féisant lé bien autour de vous 
des vertus chrétiennes, Gardez v6- le es bons exemples que Vous au- 
tre foi, prenez tons les moyens pos-| 6 à cueur de donner, 
sibles pour "la rendre. encore plus Nous int À _. 
vive et-plns pratique chez tous ceux], *YOus tous cf Ce miälin, 
aue vous entourenk croyez touiorirs 
au Dieu de vos mères, aux vérités. 
“velles mirent au fond de vos à- 
mes et que ‘dans x suite, l'Eglise, 
noire mère selon Ta grâce, v forti- 
fia en les précisant, Cette foi, gar- 
“dez ‘Ta conne” Pindéfoctible flan 
beau de votre vie ét que chacun de 
vous’ puisse dire ‘nvec : £onvietion: 
È nu A 13 Cr ‘ #, rt A 
Avant que votre Foi daus inou coeur 
…. ° "+" €soit, troublée, 


prions, 
demandons à Dieu de nous éclair 
cf de nous fortifier, afin que ‘nous 
vovions notre devoir, afin que nous 
avons -le- courage de l’aceomplit, 
Nous" trnvaillerons alors’ avec jus 
de sugeës, sous’ le regard: dre celui 
qui ous ‘a tant'anmés et ‘qi nous 
confinuora 
lection, Ur, | . 
Frénbons les noms,de tous ceux 
Qui <ont venus. prendre part. À cé. 
cohars dans 1e safe de ‘lésus. qui 
va à Pinstant conler.sus Pautel, ‘el 
sunplions Dieu de béniv leur ten. 
vil. de fééonder les ‘eflorts qur'ile, 
font pour lé bonheur, temyoret et 
lépirituol me Pare qui voit A ir 
mais lui restur fidèle, | 


#4 


tonte puissante ‘bro- 


Dieu bon et. triomphant,. © 


eur base 


Les Alpes crouleroñt sur le 
: “éhranlée 


7 " c Ÿ T ns 


. Par la main d'un enfant,” 


LA 


Mon 
Dr 


M, 


M. 


A ê n 5 
l'abhé Mornenu, Shell River, Snsh, 
1, Langlois, Técnmsaeh, Ont. 


l'hitippe Moudor, Willow Hnach, Sask, 


l'abbé lortier, Willow Bunch, Sask, 
Achille Chabot, Le l'elletier, Sas, 
Alphonse Chabot, Lac Pelletier, Suak. 


Osias Duelos, Vallée, Ste-Claire, Sask, 
Quatre amis du “Tatriote”, Bac Pelletier, Sask, 


M Le Juge LP. A Prud’homme, St-Hontface, Man, 
Emiannel Breton, Montmartre, Sask, 


Philippe l'erron: Montmartre, Sask, 


4, 


M. 


M, 
M. 


M. €,-C, Lockwell, Québec, 
M. €. Tessier, Commandenr de St-Grégoire, Québoc. 
M, labhé PP. Perrier, Montréal. ($100,00) 4 
M, l'abbé JE Davignon, St-Hsacinthe, (8100.00) 
M, l'abbé 4, Lavigne, Montréal. : 
M, l'abbé JT, Mhibaudeau, Rivicre du Loup, Qué 
M, l'abbé JS. Chaffers, Heloeil, Qué, “ 

M, l'abbé N. Lévesque, StHiluire, Qué, 
M, Pabhbé l, Deuroniers, Montréal, 


Son Execllence 


M, 
M. 
M. 
M. 
M. 
SL 


Mgr A. Dugan, P, À. St-Jacques 
Mgr JePaillour, P. D, Montréal. . , 
le chanoine François Hoilay, Trois-Rivières, Qué, 


M: 


Dr 


M. 


Trois autres bienfaiteurs, Montmarire, Magie, 
M. l'abbé 3. A, Ouellette, dir. des missionnaires coloni- 


sateurs, Montréal, 

le chanoine Laurent Cousineau, 
chevéché, Montrénl, 

. &, A. Henri Dufresne, Montréal, 
B. Provost, père, Lebret, Sask, 


Ur, W, A. Plourde, Lebret, Susk, 
Un autre biunlaitour, Lebrot, Sask, 


le Chan, 4, 1 Moule, Marieville, Qué. 


real, 


M." Pabbé 4 Honoré Fréchette, Ste-Claire, Qué. 
M. Pahhé EF, X, Gosoite, Hemmingtord, Qué, 
l'abbé D. Toupin, ND, du ME Carmel, Lacolle, Qué. 


labhé Ed, Ÿ, Lavergne, Québec, 


L'Ilon. Sénateur NA. Belcourt, Ottawa 


Québec. , 
Fransois Rrinnd, Ponteix, Bank, 
Adrien Liboiron, Montoix, Busk. 


Alphonse Juilion, St-Hipnoiste, Bus: 


H, Péalnpra, Qu'Appelle, Sask. 


L. Terreau, Commandeur de St-Grégoire; Québec. 
Brunnult,. Nicolet; Québec, 
de Montcalm, 


Grandeur Myr H, 


L'hon, Sénatéur David, Montréal. 


économe de l'Ar- 


Pabhé 4. À. Bourassa, église du Sacré-Coeur, Mont- 


le Licutenant-Gonverneur 


} 


Pérodenu, 


\ 


Je” zèle évangélique les avait con- c pes ( M. Je ire {le q 

duits, ‘on se rappelle “cet sonbassa-| ser C'est que Dici à ouvert: pour à. ne unten Montrént. Qué 

deur, de Pologne qui, traversant, un! vous les trésors -di°s5 Miséricorde © M: l'abbé JS Cloutier, Maisonneuve, Qué 

jour-la place St-Pierre avec le Panel‘! que voustavez été Pobjel de, ses M. l'abbé Chagnon Montréal, ‘ 

St-Pic V. lui: demanda ‘des reliques. | Plus -teñdres prédilections. M. l'abbé Georges Charlier, Rosemont Qué 

Le Pontife se- baissa, ramagsa nn] * Pourriez-vous rester insensibles à . M. Fubbé N. Dupuis, St-Eusèbe de Montréal 

peu des terre et, laslui donnant: e-{ tant d'amour? Volre coctr ne vous M. lubhé'G, Turgeun, aumônier, Quéhee. | 

nez, dit-il, voici:.des reliques: voici] dilil pas que vous avez contracté M. l'abbé 4 A. Thériault, Montmartre Bisk: 

le terre arrosée du ‘sang des mar-|ja-dette sacrée de fa reconnaissan. M. l'abbé 4, Lecluir, Gravelbourg Sask | 

tyrs.” oo tee culte dette que tous regardent M, l'abbé G. V, Fehrenbach Qu'Appelle Sask, 
a lerre sur laguelle ont vécu! romme devant accompagner lout M. le Chanoine Myrand, Ottawa, Ont. 7 

nos prêtres, no$ missionnaires, nous bienfail; M. l'abbé JA. Carrière, Hull, Qué. 

la regardons, nous avons le druil del La mère veut le reconnaissance M. l'abbé M, Roux, Montréal. 

Ja regarder comme une relique: c&lde Penfant qu'elle à porté dans ses M. l'abbé Beaudoin, Montréal, 

ils étaient des saints. C'est vrai, ils! bras: Le riche Ja demande on pan- M. l'abbé H. Bernard, Outremont, Qué. 


M, Pabbhé C.-0, Lumarche, Montréal. 

M. l'abbé 3 Verseheldun, Montréal. 

L'Hon, Arthur Cardin, Ministre de. la Marine, Ottawa, 
nt, Î ‘ ' 

L'Hon, Juge Consinenu, Saint-Laurent, Qué. 


Institutions . 


Le Séminaire de Styscihthe, 
L'Archévüché de Québer, . 
Ges Cleres de St-Vintéir, Muntrénl, 
Le Séminaire de Joliette, 
Le Séminaire do Québec, - 
Collège de Slc-Anné-de-lu-Pocatière, 
Départément de J'Instruëtion Publidhe. 
+ dela Provinee de Québée, 
par lhon, À. David, Seërétaite Provincial, { 
… Les Uraulinés de Québec, Le 
! RR, PP, Oblats, StSnüveur, Québec,” 
CETTE SEMAINE | re 
M. Eniile' Arès, SiCéatire, Qué. L 
Chevaliers de Colomb, Maricville, Qué, 
Hon, Sénateur. Héfque, Montréal. 
:: Collège’de Notre-Dame, Montréal. 
M. Phbé. IL. Kugener, Radvillé, Sask, 


per 


M: Etile Bourassa, Radville, Saëk, 
M. Palibé JC. Laeasse, Montjéul, 
M, l'abhé Jos. Picotte, Montréal. 
M. Lois Normand, Prud'hômme, : 
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Les moyons dintiques: de séeliser le but de PA. C. F. c. Tr. 
vañl intéressant de VI. l'abbé Ménard-—Discussion générale. 


; co 
manner 


(Sute dé -la page #7 L 
M. L'ABBE MENARD , 


Ménard, curé de Vérwood, de par- 
Îer ‘des moyens à prendre pour 
$eindre le But de PA. CG" FC, 


L'UNION DANS L’ ACTION 


M. Ménard, ne voulant point jin- 
poser ges vues” per rsorinclles sur ce 
point délicat,” s’est proposé de dire 
ce qui s'est fait dans'l’Ontario, En | 
premier lien, l'union dang la chari- 
fé et la justice, Funion, dans: l'uc 
tion: La tête de l'A €, FC. se por- 
te bien, la vies cepemdant-est benu- 
coup moins florissante . dans Îles 
membres. Ce qu'il faut chez ceux, 
Êest.plus. d'actioncet phrs-deconpé: 
ration, Il ne faut pas trop craindre 
les faux pas: ceux-là ‘sois ne ton- 
bent ipdint qui ne marchent point. 
En agissant on neuf commettre des | 
erreurs: mais iv a.des cpreurs plus 
efficdces. que les actions [es micux 
ordonnées, "L'essentiel, "west lac! 
tion;fsans cela op ne, sotiendra Das 
les nes généreuses, De, l'action 
donc; Anais dè factioh: mtelligente:: 


COMME DANS L'ONTARIO 
e 

Dañs FPOnt: rio, sous l'égide des &- 
vèqués qui font, de droit partie de 
l'Association, “Péléfient français a 
été divisé ,en : groupe ayant ch 
à leur tête un Yicu pr ésident, 
vie est entreténué dans Ces groupes 
par des conférences, des circulair 05, 
des téurnées à travers 4 province 
faites par des’ -orgunisateurs. Le, 
secrétariat généräl eimente l'union, 
de tous ces srounes et. unifie leur 
action. Les “différeats rouages, de 
cette ; organisation permettent "de 
partager les responsabilités éntre 
plusieurs . 

Jei ile conféréndier propose que. 
comme dans l'Ontario, NOUS AVONS : 
un A MERS unigüe nour nos trôii 
associhtions: l'A CE. CG, les com- 
missaires 
riale. Mais avec euoi Je parer, se- 
demande-t-i1? "Aver, de Lnpont. 


Nous Sotmmes..40,000 Fpanco- Cannet 


diens.fsi nous ne, SOMMES Das Capii- 
ples de faire vivre colui aui serait, 
l'âme de notre ‘vie patiunale. autant 
ne nas aller plus loinedans lt Con- 
vention et iout abandonner. Nous 
pavons un bon salaire à la moindre 
de nos institutrités, e{ nous nous: 
refucerions à faire vivre notre see 
crétaire général? ‘ 


Nos ENNEMIS | 


* La lutte, il la, fants and A la faut 
intelligents. ‘ Suivons l'exemple des 
catholiques dé Frurce: Cuusne dus 
l'Ontario Hous axvans- frais ennemis 
î combattre: Les Orangisles, dont 
la, devise ést de tout anglieiser pour 
nieux brotestintiser: Cerlains ca- 
tholignés de descentlance irlandaise 
qui donnent‘ uni aux Orangistes : 
et enfin nous-mémés, nous “de lan- 
eue francaise. ateinls, d'apathie. qui 
sommes Dorlé; à nous! croire Œ une, 
race inféricure, % 


MOYENS DE FAERR ‘UNE LUTTE 
PRATIQUE. 


Les armes dont 
pour niener ce 
10, l'AC, F.. 


RULES disposons 
Ue lutte à bien, sont: | 
4. à la Cohdition qu'el- | 
Je comprenne tous ceux de’ langue 
française: Îles *recnrésentations ‘du 
présideñt auront plus de poids s'il 
parle au nom de lous: 2e. le iour- 

pal: en Ontario on 4 fondé le Droit, 
ici: nous avons le: Patriote: 89, Le 
collège: les Jésuites S'en ouvrirent un 
à Suubury, ‘ la, Saskatchewan a Le 
sien à ,Gr avolbours, à nous de iv 
remplirs de, aide aux endroits pau- 
vrés Pour Soutenir les oeuvres né- 

cessaires à da survivance, comme 
l'Ontario l'a fuit pour les écoles 
françaises de. Green Valley, Pem- 
brookc et Windeor: Bu, ‘botrses aux 


} 
enfants'puuvres bien doués pour dé- : 


“frayer èn tout üu Ên partie leurs 6- 


-tudes classiques; 6e, e 


‘ner 
"nos villages: 


“sent de ‘peu d'hupor 


ampasne sui- 
vie pour mettre du français, don- 
uie nhysionomie, 
“affiches, téléphone, 
correspondance. Ge, sant. des dé- 
taile, Mais la lutte _vour être nrati- 
aue doit être «une lutte de détails, 

ue nos marchands: par. 
igent, dés maisons de. gros, des com- 
is-voyageurs sachänt Je franc “is, 
de la correspondance. [ra uçaise: ces 
Maisons-Ja ne résistent jamais à L'ar- 
auiment'de Ja niastre, et ce scront 
autant de ‘positions ouverles pour 
Jos nôftes.. Les enfants aussi sont, 
d exccllènts apôtres” dressez-les » À 
cet, Apostolat en _Jes- rendant fiers de 
parler le français, ei de réclamer 
du français de ceux chez qui ils vont 
dépenser leurs: sous, 


PAS TROP DE C 


Sur tous ces 


ON ci LIATI ON ; 


poi ‘ qui parais: 
ji sen CUx* ; 


st 
SATOD conei 


mêmes, He SOVOnS 1 


liateurs. Conciliatiof # Jâcheté : 
sont souvent SYNON VHS. Ce nest: 
nas le nombre qui Cémpte..: ce ‘ah 


mène le monde, ce sont les BiNOË 
tés agissantes, : 


M Ménard jérmnina.é < É: 
ee, tout aussi rumorisléé qüe” Pre: 
tique. faite sous form: de cnusetit du 
familière sans be: inch] de suite él: 
cousue ie digressions: ; 
gnifique : hommage Mg Langevin. ! 


DISCUSSION GENERALE . : 


La discussion ne pouvait pas he 
pas surgir abondante el vive aprés 
un travail qui touchait au vit la 
survivance même de “nos organisii 
tions nationales AM. R, Denis uu- 
vrit le feu. : L 

Pour révondre dit-il 
tions de, M. Pabbé: 
Arait modifier 


ni) 


ni 
it 


aux sugxes - 
Ménard, il" fau. | 
la constitution de no- 
Association. der sais bien ‘otie 
celle de 1913 n'est :pas immorielle, : 
Mais alors, puisqu'il faudra de’ #ros-| 
Ses Sommes pour payerile secrétai- 
re, les visiteurs : et oranisnteurs, 
nar quoi remniac AUS .COti | 
une piastre dévénée 


| âu UD par on. proue dé £ sn à 


"54.000 


ee ges CE € 
- Moine vois cv 


at. 


ACUTRL ES 
La 


d'écèles- et -linterprovin=" 


8; me d'action française dans 


srcredi après-midi 


» 
& 


veut bien se ‘contenter de 81,200 ct 
Île visilèhr des écoles de $400, Chez 
nous, où prendre les ressources à 
Le tour était véñu''de M. “abbé cet effet? 
Ménard.—En Ontario person: 
Le comité exécutif 
fait‘un appel, et on s'ingénie dans 
chague comité paroïissial à trouver 
l'argent nécessaires et on le trouve. 
M. le Président.—Ce ne sont pas 
movens de le trouver qui man- 


| M 
| ne est taxée, 


les 
quent, il v en à des foules. 
Mer, Marois.—Le 


tre qui?, 
Notre grand ennemi, c’est l’apathie, 
Nous he devons pas attaquer les 
lautres races. de m ropiete au mot 
attaquer dans le travail que l'on 
vient d’eniendre. ÉAISONS tomber 
les “antipathies. Nous sommes ici 
pour faire du’travail, pour avancer 
jhotre oeuvre, pon pas pour insulter 
iles autres. ‘1 X a de braves gens, 
1 du - jdn ‘inénde;  partoüt, "Sachons 
| les especter. : Si nous : avons : ‘tes 
| fe dits, apportons-les, faisons les con-| 
naître, ‘imai$ pas d'injures, - La seu- 


} 


decfagon déise faire respeclter.-c’est’ 


| de M'ESDECter, les autr CS 
‘ jéhe “véux pas dive Fe que ces rm 
HHHaues. s'adrussqnt. & "AL le vonté- 
rénéier; mais € "est une observation 
qui -nvest venue à Pidée en écoutant 
“soit /traVail, Il faudrait nous éle- 
ver audessus de, toute incsquincrie 
Lé Père Auclair.—Mgr Marois a 
<his la-barrière que nous nt'devons 
pas dépasser, en parlant de nos en- 
néinis et dù Hosts. Héstons en 
dëca, En <plus de.ceux qui nous 
* combattent, il-y 4 chez nous des 4+- 
lipathiques, c'est vrai; imais n'Cxagé- 
"rons pas, jei non plus: nous pas 
‘Sons avec justice pôur être le grou- 
pequi répond le foieux dun appel 
Du patriotisme il y on a: dans 
Saskatchewan: ear il en faut our 
oyayeÿ les sommes qui 5e dépensent 
ä'os.conventions., Mais cela m'est 
pas suffisant: prenons les  mov:nr 
l'antee. “Oui. l faut se battre non 
pas à coups de” poing, mais à coups 
d'arguments, tous l's jours, 
“Noui”Somines ici pour discuter la 
question des moyens pr atiques ñ 
yréndre; pour faire Vivré FA, GE, 
CC," La SUDpr ession de 1a cotisatin” 
dune piastre, j'en suiss je suis pour 
que. tout Ie monde, appartienne à 
r Association ; ais par quels procé- 
“dés pratiques obtenir ‘Pargent re 

His 

M. Er nv. Moi aussi je suis en fa- 
veur de 1 suphpgession de la pitiee 
tre Nous V subffterons par des fè- 
lus, des purlics de caries, où Pau- 
fes imoyons imaugines par les chefs 
des. cercles locaux. Nous: vbtisu- 
drons ainsi Paidé dé iout le monde, 
mème de ceux aui ne sont p: 18 dés 
nôtres, parce qu'ils assistent À nos 
réunions de plaisir, el nous aurons 
plus que par la contribution, 

M. l'abbé Duhois aiouta un netit 
inot your dire de suivre l'exemple 
du Manitoba, et la, discussion ful 
close par la motion -bfoposée var 


, Mgr Marois et appr'ée par M. De-, 


is. d'un vote de remerciement à M. 
l'abbé Ménard, pour..son, beau trs 
vait ct ses remarques iudicicuses sut 


les moyens pratiques que nous de- |. 


vrions emprunter à POñtario. . 
- M RAYMOND DENIS 


M. de président iavita alors M. 
Raymond Denis à donner immédia- 
tement son étude sur Jos péations 
qe Pavenir entre l'A C. 1 C., 
l'Assoriatioit des cotumigsaires. d' ë. 
coles franco-canadiens, 

M. Denisone devait paroi: qu'a 
séance du soir, ais Qn.crut pré- 
févable de réserver plus de onps 
aux distingués "visiteurs qui: ê lient 
tu programe pour-céetle circons- 

tance, ° 

M" Denis s'exéeula de -banne gra. 
ce et prononça l'un des mcilleurs 
discours de sh carriore, 


L 


4 


DISCOURS. DE M. DENIS 


Nous nous contentons ie ne don- 


française à ner aujourd’hui que Le titre du sue ice 


siel développé par l'oraleur, nous ré 
servant de publier plus tar d ee dis-! 
cours qui mérite ntieux qu’une «ins 
pie mention, Un résumé ne sau- 


vuint justice à celte 
quence. î 

“Quelles relations doivent uxisler, 
centre ncs deux associations 2 Mais 
les telations d'autrefois, de toujour: 4 
répond M, Donis; relations cordials, 
fraternelle, Ge sont peux’ soeurs 
Oui, “daivent marcher La ain ‘dans 
laïimain, Luis il entre dans le dû 
tnil de'ces: relations, tracant à cha 
cuûe ‘sa part de travail dans le 
grañd ocuvre de notre survivance, 

Ce. discours est tout un pro AATNE 
Ia Sos- 
: katchewan, programme qu'il faut a-° 
, donter et vivre Sans retiud, 


VIFS APPLAU DISSEMENTS 


Les. ‘paroles’ vibrantes, du vaillant 


pièce d'élo- 


“président des comiissaires. d'écoles 


“furent. couvertes d’un loñnerc d'ap- 
} plaudisseménts.s" Plubieurs - Lois au 
‘cours de son disbours- on t'avuil in- 
-térrompue-. pour l’appiaudir, . M. 
Morviér. en remerciant l'orateur 
a)! ’cut'qu'à lui. dire’ combien :tous: les. 


DISCUSSION GENERALE 


La discussion s'engass va chsuite 


sur un projel qouc soumit à Passis-, 


blée lun des congressistes. 

M. l'abhé Dubois.—Il faut que les. 
relations continuent entre nos. deux 
associations, comme dans le bp: assé, 


Mais pour-donner plus de force à 


CC, St-Jean-Bantiste, HG, 
Cheyaniers de Colomb, 
‘etc? La: fédération n ‘enlève 
l'autonomie, ‘ 

“Le Président. Urié fédèr ation 
peut: être utile parfois: par exemple, 
la” fédération de plusieurs sociétés 
ES idéal cominiit. concourant tou- 


pas 


— ‘ est un 


conférencier 4 
| dit qu'il fallait se battre; mais con- 

Les .orangistes sont actifs, 
ilë se remuent,” imitons- les plutôt. | 


me, TITI ES e  _ * = _ 


? 


r es cie. 


pour que selle réponse. dure toute |! 


Aitisnne ‘bonté, 


\ 


LE PATRIOTE DE L'OUEST, Mercredi 18 mars 1925 


ut Te. eee et ee éme 


mor uen 


mme bee ge ne can qe eme ee des me se pee e mens contente ste on an à 


SU 
Pet PRE Se DNS 


# 


ne :fédération de, ce genre puisse 
exister: entre les ‘sociétés que vous 
vetjez de . nommer... Entre: autres, 
lesi Chevaliers de Colomb, ‘qui ne 
constituent certainement fs chez 


nous Ce qu'on appelle une socié té: 


nationale, og ee 
Mer. Brodeur.—Si par | définition 
VA GC F, Gest l'union de tous les 


j Francoanddiens sous la nême ban -" 


i'hière, pourquoi Hors” parler de fé- 
 érhtioif: elle na pas Jieu d'étre 
À ion avis, l'A, CG F. GC est notre 
‘armée à nous, fa réunion de toutes 
| nos? forces, de tous les milliers de 
| Fränco-éanadiens qui-habitent Ja 
| Suskatehewe an. l fault que PA, ©. 
nlF €. donne des revenus: trouvons 
en es moyens; mais il faut avant 


. 


ploie le drapeau blanc pour parle- 


mentor avec les autorités du Dais,lest concédé de droit. 
il y ait derriére lui l'armée entièrelre dé’ l'éducation doit donc voir à 
cela ce que cet: enseignement se donne 
la fédération n’est pas nécessaire:' d’une facon suivie et méthodique, 
notre. paralysie est guérissable, ct d’où 


des Franco-Canadiens, Pour 


l'A, QC EE, 
‘cette conventioh. 


UN BEL EXEMPLE 


M. Côté.—L’A, CF: €. n'est pas faut des. maîtres compétents: doit |f 
elle: vit à ‘certains endroits reconnaissance des diplômes de Ex 
dans des cercles bien actils: le cer-_ province de Québec, octroyant à 
cle de Montmartre ‘par. exemple fait leur diplôme supérieur les privi- 
I à recuoilli lèges de cui de seconde classe 


méôrte, 


de l4 bonne besogne, 
plus de #500. pour les aeuvres cette 
année. oo 


«A 8 h. p.m., M. de président Mor- 
ricr, Mgr le ehevÈqUe - de Régina, 
Mar: Prud’homme arrivé de Chic 
50 depuis une heure à peine, Mgr 
Brodeur, Phon. Dr Ghrich, Le_R, P. 
Magnan, OMS Supéricur du Ut- 
lège Mathieu et , quelques autres 
prenaient place sur- lestrade, 
L'hon. M. Laita ne devait les vw 
rejoindre que.vers les 9 -h. 

M. Morrier soun: uta Le bienvenue 
à Mgr Prud’homme et: Phon, CR. 
rich, puis il laissa la parole au KR, 


P, Magnan qui nous entretint du 
vollège Mathieu de Gr avelbours, 
LE à, P. MAGNAN, O. AR ï. 


Le recteur du cellége feranco-ca 
nadien de la Saskatchewan sex. 
prinn à peu. près en.ces lermes : 

“Avec l'approbation de “Monsci. 

gieur l'archevègne, nous avons n- 
jouté, une aile fmportante au col. 
| 1ère, qui peut contenir Maintenir 
150 élèves. . Eh bien! ic. Bois le &li-, 
re dvee dristessc, il nv à vraie 
tent que li moitié de ce nombre 
au collèe en ce moment, 


Sur .8,006 fuvilles de  lansme 


francaise, Vaile reuret de dire que, 


AL 


Er ra 


"prése 


t'dans ce châluau Fort de 
nous n'en avons que N9 
tées au cotlèuc, 

. Nous duvons Lrouver ile moyen 
de remplir le collège Mathien de 
Gravelbourg ot c’est en % envoveunt 
vos enfants BGUL OV perninip one 
fnrte. éducation que nous le rem- 
blirons. 
fl Vu “irois 
lo. 


ri 


ui 


obstacies x franeti: 

n « 
nents tr aver "Sons. Beaucoun.de fa- 
milles ne sont pus en état de dé: 
+ penser #4300, où SJ5U,UU par année, 
0, —. fl va une cortaie méfian- 
vis-avis dur collège. : 
sont inquicis, ils se disent: 


Plusieurs 
“C'est 


un collège francais! e& mon enfant | 


a Das pr épsré pour Pavenir?, 
soit, c’est un 


ne sor 
Eh ‘bien: 


somines pratiques, nous vontops 
| réparer vos enfants pour Je /° “ane 

da francais ‘ef non pour la Chine. 
Nous leur donnerons une, forma 
“tion solide en, anghiis aussi bien 
qu'en -franeiis, | ' 

bst dans ce but d'une for mation 
plus solide -en anglais au 
JIOUS .SODIMICS afiliés. à Plnirersilé 
d OHHiwu el avons rençncé à rogrol 
à PCniversité Laval. ce vaste. fnver. 
de culture intellectuelle, Ainsi 
donc, si cette méfiance existait! par 
ecla mème elle doit disparaitre, 
- C'est un Collège  eauadien- fran 
Cais, mais C’est un coilège qui pré- 
tpare vos enfants pour Pavenir 
É province èt du Cagada francais 
ui les rendra capabics d'affronter 
‘Les luttes à venir, 

30, — Un autre obstacle. 

La géosraphie est conlre uous, 
Si le collège était au centre de Ia 
nrovinee conne ‘celui de St-Bani- 
foëe, ce serait sans - donie préféru: 
ble, muis il est à Gravelhours, là H 
existe et nous devoñs avoir et bos- 


par un: mat coeurs Vibraient à l'unisson du'sien, neur de le fa dire” grandir el prospt- 


Fer 
1 semble qhe es Canadiens-fran- 
euis de la Province devraient avoir 

us PAG CCHSERZ de ch: arité pour use 

surer Pavenir de ftuute 1 provines, 

1 Depuis, lonstemps nou noie, fe, 
forcons d’obvier ‘aux inconvénients 

de uotre situation géographique : 
Mgr Marois luitmème n'a pas éraint 
nar toys les temps d'aller reenv 


larchevéaue caves sa paternelle, 
Mer Marois d'est otfurt. de! 
recevoir tous Îcs enfants aui vien- 
nent du, Norul. 


vrait donc nas vous arrêter. . 


Un Fkcellent moven pour ‘aider 
Va rolléue. efect des Fonder des 
hours, Les Pouuss Pofronnesses 


S qu Gi ivelbourg Pont déià LQMEN- 
cé et elles\s” empressent avec tont 


1 et ces 


{ 
collège: 
excinple ex pait tre ue fade, ct ne rendrait: français: mais SOVCZ EGrS que. Nous | Lérance, 


NOlts ! 


de: 


ir. répogtant 95 premier. 
‘HOS organisations, pourquoi ne pas|les enfants à Ja pare et les conduire lécrivant œil avait. recn $25.,00 
qrecdédérer toutes” ensemble: A, CA Parchevéché,-eù les recevail: Mer. jour . de Yan et lo. 


.Cet obhstnele ne de- 


Le Collège de Gravelbourg demande des élèves oeuvre de 
a bonne presse—M. Morrier est décoré par le Pape —Elo- 
“’Joquents. discours de l’hon. Latia et de Phon. Uhrich—Les 
résulats de la campagne de l'“Aïde au Patriote.” 


SM. LATTA: ministre de l'Educulior 


| 


tout que, lorsque son président dé-.! 


GC doit: sortir gucrie de d’études 


4 


Puis l'honorable M. Lafta, minis- 
tre de l'Education, l’un de nos dis- 
tingués visiteurs, répondit à Pinvi- 
talion de M le président avec {fott- 
tilhonune, ‘ous les délégués é- 
taient heureux je voir V 
sur lé. bord de Ja scène celui ave 
lequel ‘ils ont si sonvent ù traiter 
au. sujet de nos écoles. . 
Après les compliments d'usage, 
M. Latta développa ce que dans sa 
pensée devait être l'éducation don- | 


née à nos enfants. Nos écoles ne: 


.bréparent point et ne doiveut point | 


préparer à la province des sténo- 
graphes, des clavigraphistes, des 
teneurs de —ivres, cic., mais des 
hontmes cet des femmes avec un-cs- 
prit averti, un cocur aimant Je bign, 
e une volonté résolue h: Paccom-! 
olir. 
| Mais tous avaient hâte de le voir 
laisser là, les yrincipes généraux, 
pour’ descendre dans la pratique, 
et nous faire part de ses intentions 
au sujet de Penscinement du fran- 
cais dans nos écoles. 1 le fit en 
quelques phrases à la ti de son al- 
locution, fl répéta ce qu'il disait 
il v'a quelques semaines, à: la lé- 
gislature provinei iale. Rien n’a 
été changé à la-loi; on a seulement 
voulu faire an pas de plus dans 
son application, ct reconnaitre 
dans Ja pratiauc certains ‘droits 
consacrés par a charte mème de 
n previnee, ‘ ‘ 
L'’enscisnement du francais nous 
Le ministé- 


fadoption d’an ‘progr amme 
ct de livres appropriés 
pour les écoles élémentaires, com- 
me cela existe déjà pour lensci- 
gnement secondaire, .: Pour pren- 
dre charge de cet’ enseignement, il 


dans la province de la Saskatche- 
wan, et'à leur. diplôme inférieur, 
ceux, de troisième classe Le gou- 
vetement dd’: ailicurs, n'accorde 

de feveur à personne, mais il ad- 
met des instituteurs de toutes jes 


‘provinces du Canada. au degré de 


ment 


le zèle des nos mères cahacliennes- 
francaises.” Le: mouvement est 
lancé, c’est à nous de Continuer. 

Nous co iptons "st vatre appui. Si 
vous” le voulez, Le coflège n’aurs 
pas seulement 75 élèves, “mais 150 
élèves Pan prodhain et nous ver- 
rons cette ocuvle si chère à Mer 
larcheyéque prospérer'et grandir, 
enfants: “nous t#éndront at 
centuple le bien que nbus' leur au- 
rons fait: ce sera nuliré gloire, no- 
ire force cf Fhonneur de” nôtre ra- 


eue 
| AIGR MAVFIUEU 


Met Parchetèqre de Régina appu- 


.Mus scülaires, ct du 


qaaliticaiibn qui est-fixé par no-, 
te Département d'Education. 

Le programme ,d'éiudes;: nous 
ait l'uvnorabie mintétre, sera sou- 
mis au Conseil de l'Education, dès 
sa prochaine réuñion. 


M. le président remercia.M. Lat- | : 


la de son intéressante et instructi- 
ve causeric, le félicitant de la lar- | 
gout d'esprit qu'il savait apporter 
à la discussion de tous nos problt- 
grand sens de 
justice dont il’ se” montrait animé 
cn toute Circenstance à‘ Pégard dés. 
Franco-canadiens. “Et: se tournant 


vers M le Dr Ubrich, il pria fe se- 


: adre sser 


va fortement fes varulese du’supé-| 


rieur du Cüollope de Gravéibourg 
ut if fil un pressant appel en fi 
veur de caile ocuvre qui'est de la 
plus grorde importance. pour ME 
ir “les Franro- fanadiens de cet- 
te provinens 
Les paroles 
que furent 


de Mer l'archevé- 
vivement applaudics, 
puis M de précidentoinvia Mer 
Févèque ‘de PrinceAïhetrl à nous 
dire ‘quelques /nrois re * 
° vs #4 
MGR PRE L'HOMME 
ester 
Ar Prad'homme s'exeusa de 
herd d'être arriié entrélard à la 
Convention, Les bons Ganadiens- 
français de Chicago uui'ne voient 


pus souvent um évoque de leur lan-7 


oue pari eux, l'ont retenu plus 
longtemps quil ne pénguil. 
Monsbione ur vous parle ensuite 


de Pocuvre de Ja bonne presse el 


— La,crise financiére qua de sa fouracce de propagande, dans 


1e st où 1 a PECU, l'acctieil le plus 
vupathiunes "Vous “êtvs tous au 
souriant, dit-il, des désirs” exprimés 
ace sujet BHr nos SOUrEE ains’Pon- 
tifes, Léon NIUE, bic X°Benoit XV 
el notée Suint-Pére régriant Pie KT. 
Les Sovverains: Pontites insis- 
tent en faveur de Ja Hôrine presse 
franshoment eathqique. Si, en 
la ibième partie de l’ar- 

sont dépensé où Couvents ct églises, 
ioût dé cansacrée à l'éguvre dela 
Bonne-presce, KL Hiiéité religicuse 
durail été sanvegnédée, tandis que 
Ja liberté religiense cest maintenant 


t 


4 
7 


crétaire. provinéial, dont 
comme “atholique - et anti -de Fée: 
ment français de la. Saskatchewan : 
est plus à faire, -de vouloir bic 
la. parole EUX délégués: 
réunis. ‘ Te 


M, dorrier décoré pür le Pape: 


Mujs au même ‘instinDse levait 
Sa Grandeur Mgr l'évèque de Prin- 
ce-Albert, ‘demandant Ia favenr 
d'ajouter quelques Mots à ce au il 
avait dil précédemment. 

Mer Prud'hoinme fit part ators 
l'ussembléc dé la, nominalion par 
le Souverain. Poutife au titre de 
Contnandeur de POrdre de S, Grc- 
goire 4e Grand. de M. SeE.Morricr, 
résident de PACE, C'est au 
riliou d'applaudissements frénêti- 
ques que Sa Grandeur, résumant des 
linérites de M, Morrier, EHVOUE ie 
voir ‘pu mieux faire pour récom- 
penser ses services "que de le ve- 
eontuander à la bienveillance du 
Pouce gloricusement régnant. 

{est de bon augure pour fe com- 
maynur Mlotrier,'que l'annonce of-: 
ficiclle de sa nomination ait eut tien 
le 1f'imars, aux premières vépres 
mu gruntd vape qui a donbé son 


te la bonne’ srâcc d’un parfait y gen | 


s'avancer E 


as Te 


P'éloueT] 


ne on à ne 2 ee 


pme maneienmipens 


" rogistiément Jdu testament, es droits de succession arrivent à for. 


‘que li 


- réré home sat les fobmgs bien des dépenses qu on fertit mieux dé. 


.#le 


” Les Enfants Heureux et Sains. 


ainsi que les grandes personnes se trouvent 
dans les maisons, où le 


& def 7 «7. Le 54 ie 
‘ Du DR. PIERRE 


“est Le remède de famille. Il cst la première aide d' une mè 
‘un de ses enfants se sent malade. -Îl est sain et digne de | Conflans 
Ilse trouve dance la boite à pharnmiacie de millions de maisons j ici et 
al étranger, 
Préparé d'herbes et racines pures ne contenant pas de drogues 
nuisibles, il. peut être donné aux x ptite, ainsi qu'aux jeunes ct vieux 
de constitution délicate, . ,,. . \ 


Les droguistes ne Î6 fournissent pas, Pour renscignemonts Gcrire à 


. DR. PETER FAHRNEY & SONS CO. 
soi L'Wachingto Blvd. CHICAGO, LL, 


* (Délivré 


L 


libro de tous drdits au Énada) | 


| R. P. PIERRE DUCHAUSSOIS, ©. M 
250 pages avec illustrations. Prix 85c franco 
S’adresser au . 
° Scholasticat des Oblats :: 
«_ ‘ Edmonton, Alta: 


| OUVRAGE EXTREMEMENT INTERESSANT 


LA  SAUVÉGARDE 
 ASSURANCÉ-VIE, 


La seule compagnie d'assurance-vie.. ‘qui soit Cinadienne-françui: e.. 
. Plus de un million de dollars payés à ste aux assurée ou 
à leur familles. | 


Conversation autour de | T'affurance-vi ie. 


Joseph à Jean-Baptiste. Dis donc toi. qui es un Si gr rand Darti- 
san de Passur: ance-vie, va donc en parler vec ton voisin Anatole: 
il prétend que ce m'est pas utile pour:un fermicr, of. que là vie d'un 
hémmé ne se remplace pas-avec de. l'argent. e 

Jean-Baptiste. “C’est entendu que, a, vice dun ,homme , ue se 
remplace pas avec de large ntrel JC. grand à Auaicio ‘n'a pa grand 
mérite à'avoir trouvé cela, “Mais après Ja,morl'dun père de fa- 
niile, il y a toujours des choies à régler, No: mejlleurs {rigiers 
eux-mêmes F ’ont pas. loujours un res opntant d'argent en ban- 
que, cf, les 1 ais de maladie uui sont parfois élevés, Je service, Pin. 


mer des moñtants icuiours considérables. Lorsqu'il y à aussi 
quelques petites dettes, 1 a faunille se {rouve var fois dans une po 
sition bien eritique faute d’un cerlain montant d'argent nécessaire 
peur régler les affairis. Je. Ur té citer dans 13 paroisse mème 
des successions qui on été gaspillées faule d'argent pour les sait 
ver; je puis Pen citer d'autres où une petite à assurance de deux mile 
Je do Jars'a réglé ‘outes es affaires el'a permis à la mère d'élever 
convenablermentet ch éticnnenent ls enfants, “Non, Fassuranee 
ne rentplace pas le père, mais elle aide COUX qui restent et paffois 
elle les sauve, : 
"L'on est d'autant plus coûpable de négligor cette obligation 
morale, que l'assurance elle-mème ‘codstitue un petit placement 
ère truur er bien utile plus tard S'I survit, On éconvmi- 
$e ditun, c'est certain, .du mcoins on lé prétend, inais 1.5. fait en- 


viter ctqui permeitraicut de 
assurance, PP Li 
“Joseph. ‘Tu as manqué fi vécation. di aurais du faire un à- 
gent d'assur: nue. ss cr s . ‘ 

Jean-Bapliste C'est uuc belle: vocation, L'agent d'assurance 
reniplit une belle mission quand ils ’acquitte consciencicusement 
sa tâche. Et à ee prépos si lu véux L'assurer un jour, écris aux 
PEcnts dela Sauvegarde, ou à leur gère ant pour l'Ouest M Rayiond 
Denis à. Vontla, Sask. fu peux être ‘certain due tu Ne seras Das 
trompé, tu aurus des explications franches et justes. © ° 


LA SAUVEGARDE , 
RAYMOND DENIS, agent général, Vonda, Sask. 
. MONNIN, agent spécial poûr le Manitoba, Viciory Blde, 


Winnipeg, Man \ 


payer chi que année de belles primes 


. A. L 


Nominatation de Gardiens de Fourrières pour 1925 


Avis € 4 par Îles nrésentes éonné que, selon les stipulationx dc 
la LOLDES ANIMAUX Ki RANT S, ÎcR personnes mentionnées ci-a- 
près ont été -nommées Gardions des Fourpièras pour Fa M. KR. de 


nom à cet Ordre de Chevaliers de “Russia, No. 490 nour l'année 1925 

a rour romaine ° - : 

Mer Prud'homunie doit. partif|: 1: Andrew Kuz,. Strong :Pine en SE 750.222 ‘ 
bicmwt pour, Roue, &t 4.son retôur 2 Williëm Chubey, Samburg SEC 22,50.23.2 


’apporicra les insignes elles déco- 
rations qui britleront à l'avenir sur, 


- 9 
LI 


D 


Percey. Bradley, :Clayton: # ile * Lu SE, 28.49.21.2 


ch poitrine du nouvel comman- | 4 : Gonrge Dubrasea, Micath Park a un. SW. 30.51.22,2 , 
Visiblement Eniu, M. Morrier, qui: 5 J Semezue, Mealh Park” srranennrens Mure NW. - 7.51.23,2 
ne s'attendait nullement à étre * Stanley Grelowski,. Meath\ Park. AA NW. 761.232 : 


ON 


:perdne "et les” édifices "et es” cou- € 


vents sun perdus avec elle. 

La bonne presse. est. nécessaire 
pour combhalire toutes. es doctri- 
nes <errouces, Elle ‘est nécessaire 
de plis pour combattre es enne- 
.mis de-notre. race, Les. Canadiens- 
“frehéais ne reculent pas devant la 
Htte: is restent debout et ils Du 
lcnt res ler debout. 


Ü 

Gus revendications dune 
doivent pus s'arrêter. : 

Les Pharisiens de nos jours. qui 

appellent LE angistes. nous alla- 
quent, 
c'est en noûs attaquant. que nous 
devenons plus forts, Ces P Pha- 
siens modernes en nous. attaquant 
nous. grandissent. ,;* 

En passant dans la provines de 
Québec où j'ai tendu la min, je 
puis dire que j'ai rentontré beau- 
coup de sYinathic 
.du Patriote. Jai en l'honneur d’a- 


ace ne 


vpir Pabonnement à vie:du Livute- Rapport de 


nant Gouverneur de’ Québec, dc} 
! plusieurs sénateurs, JÜüges. celui de 
‘ plusieurs Séminaires,. Collèges et 
institulions, ete, 

J'aime à vous citer ec” “hel- exe 
ple de ve jeune homme, L. Audet, 
appel, 


la bonne presse, - Aussi sCCt Come 
ple, d'an humble vicaire qui avait 
anis dé côtè auelques. économies 
nour 
sacrifiait pour {a pre Lsse “Catholique 
en nous envovant $95,,7 DS 


Dion ust avec ceux qui: “veulènt 1918. 


x alors aue la lutte s'ensige 
à l'honneur de notre Patrie ta 
dienne, : ML 


|: 


res 


nous n'avons pas ‘à reculer, | d'assister 
corcligiannairés de langue. français 


| 


pour, Focuvre que respecter la 


nous [de 
au britagnique : 


;sacrifiait «pour, SION 


ler à Moniréal et qui les! MU $C : 
Après deux . ans ‘de travaux, cvtte 


|* ‘gleterre 


comblé de retie, lavon, sui tirer de] 
sou coeur des paroles délicates de! 
remerciement à lendroit de Mer ! 
ét à l'adresse du tous ses compa- 
triotes qui lui avi dent donné spon- 
tanément un si gen témoignage 
de ssiupathie et d'affection, 


L "hOR. A. UURICI 


L'honorable ML Uhrich appèlé 
cnsuite. à prendre Ja parole le ‘fit 
en des termes qu'il faudrait citer 
en. entict, 
nagen pus ses applaudissements, el 
e “éait justice, tellement le ministre 
provincial de la santé publique ait 
‘de, conviction et de chaleur. à dé- 
la cause du bilingaisme au 
Canada, » 
u se dit tout d’abord be EUX 
à la convention de ses. 


se. 


aistre 
de l'éducation vis-à-vis du‘ fran- 
sais n'a vien d’extr aordinaire ; 
m'a été que logique et n'a fait 
loi. L 
la commission roule 

en Axglet erre 


#\ 


H semble que ceux qui critiquènt Ë 


Afhonorable ministre sur ce point 
ont jamais ou vent de la grande 
enquête ro ale, tenue en Angleterre 
1916 à. 1918. 


nomma Une -CoNUNis- 
:wmposée de seize. éducateurs 
ue rehoiu anglais pour ctudier La 
question de Ia place occupée par 
les langues modernes dans lé-systè- 
okire de la Grande-Bretagne, 


enmmission fit 

Tout ler 
de eette.constatation :que. l'Ah- 
avait. 
CSüite à ti page 5). 


son‘ rapport : en 


tour 


L'auditoire ne lui ié- 1} 


Puis il entreprend à son tour dc’ 
montrer que Fattitude du, ji 


le souver CCD À 


abhort: tourne ETES 


négligé Les langues: | 


nil 


ë 


2 0 MAIN D'OEUVRE POUR LA FERME 


Donné à l’rince-Aiberi, Sns k. ce ème | jour de mars 1925 ' 


.._. ED. POTTER, Sécretary-Trezsurer. 


mue me 


Rain. d'oeuvre pour L 


4 


a ferme 


Des arrangements spéciaux ‘ ont été faits pour pouvoir 
rencontrer ‘oute demande raisonnable de 


venant de 


L'ALLEMAGNE D LL 


LA HONGRIE 
. [LA POLOGNE 


: 


“ + 


ct autres parties de l'Europe. Centrale . 


1 a | demiände est ‘pour main, d’ oeuvre “britannique où 
‘scandinave, mentionner en. plussi. un! ‘sujet de-J'Europe 
! Centrale peut être emplayéäu eB$ © où'on ne. pourrait un 
sujet de: ls nationalité préférée... 
Pme! : 

Voyez notre agent de stationile! plus près ; pour formules 
.,d application . écrivez ‘dans votre: prôpre langue. 1] 
2,0. DANM. JOHNSON, .: : | 
a Gérant gour POuest :. : | 
Désaenente de ka. Colonisätion. et du: Développement 


-CANADIAN NATIONAL RAIAYS 


HS 


1 


H i : \ i 
| = ” sé L eu ENT ei FE PATRIOTE DE L'OUEST, Mercredi 18 mars 1925 Fo Lo ÿ 
- : ce ae me nee LS + po on Le Re due nn +7 + 0e mnt mn em nanns e 2 6 meet mic eue MGR ententes _ 
| différ nee assez considérable 


‘ | cde ‘0 Canada” savait été agrèmen- | 

que: l'on reniarque cütre. les recet Piée de ‘quelques : 

, [Ut pièces de musique, ns le la onven ion 

modernes, CL QE “elle” en. — souf tes du:sud. cl celles du not de Ki} M, l'abbé FF, Jolv avait interpuëté | 

fert consittét ablement a diplos province, s'explique par Je fait quelles “crûpes" de I Lavriqu, ct M. lab ! 

conneree, 56 Puerre elle-méne. N nee PE slu Fairiole on a {bé ray avait fail entendre la come VOEUX DE 1: ASSOCIATION DES: Rem ici nt à M Hallé: pom 

matie et dans Ja Afirmente que la Dre Pt visile cs, centres fran. ! position musicale dont il à revètu COMMISSAIRES D' EC OLÉ sn De he : este il: fait “ : pour 

Les crquéleurs, à jets du diocése «le lrince-Albert. fn poësie récemment dédiée auls où ile Ro geste Qu'il a l'ail en .perme 

langue la plus: bécessaire poux He Mu Br odeur, añt de repren<]* ‘Pairiote de l'Ouest” par le R. Pl" l # tnt le Dulication d' vus des. rt 
Ù , OT vo , v . à , , A 

Anglais aprés sil langue Mmatcrnclle, dre son sièg Boileau, OALL du collège de, Gra- Cette convention auite leg Come lbes En tu congrés ainsi grue 


{VOUS POUVEZ ETRE UN VIEUX JEUNE” 
HOMME OÙ UN | JEURE VIEILLARD 
puivant la condition de vos cheve ux.” 


Les ‘chev Cux pauvres et clairs: vieil 
lissent un jeufie homme, tandis qu'u- 


salt au nom de 
ét le franenis. Et eccitest la cotr tous les Franche canadiens, 


4 


ù 0 À rer nére . ne belle tête fait oublier l'âge mur, 
le come | velbourgs, Malhe nissaires seulaires à se Drocurer jun généreux anonvme pour Son 0- 
. , cureusement . Tes {as roc “ N " Q , + ‘ bolle tête 
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Raÿipost du Comité Énéeutif—Déux études intéressantes par 


M, l'inspecteur Gogné et M. le profésseur Gratton—Dis. 


TANT 
cussion générale . 
 (Suite-de la page 2) 
Safe s'ouvre par le rapport 
l’As- 
par 


tifiait. l’existence de l'Association et 
ce n’est certes pas aù moment où il 
se prépare à quitter nos organisa- 
tions pout se consucrer tout entier 
à ses affaires personnelles, qui 
songerait à nous laisser entre les 
mais une arme de combat, lui qui 
toute sa vie a fait appel à l'union 
dé toutes les bonnes-volontés. 


Votre. exécutif s’est donc efforcé 
de remplir le rôle que vous lui avez 
confié: el s'il n'a pas fait grund 
bruit, c'est qu'il a pensé suivant la 
parole du vénéré Archevêque de Ré- 
gina que Île bien ne fnit vas de bruit, 
et que le bruit ne fait pas de bien, 
mais il a conscience d'avoir rem- 
pli consciéncieusement Ia tâche 
aui lui fut confiée, et c'est avec con- 
fiance qu'il vous soumet ce rapport, 


Sur motion de M. Motut. appuvé 
par” M, Bissonnette, le rapport est 
adopté à l'unanimité, 


Lu 8 
suivant du Comité Exécutif d 
soctatio: dés commissaires | 
M Haymond Denis. . 

Rlessitürs: : D 
. Lé tébhort. de votre comité exé- 
cutif "sera. bien court, parce que 
nous .{640h8. à ne pds gaspiller le 
femips. À: Voie disposition: si pré- 
ciéüx ‘durant ue Convention com- 
thè 14:voire: LU Fo 

“1 semble qhë depuis ses débuts. 
noôîre-assucfatiohi ait tenu à. laisser 
à d'A: Ci EC. la résponsabilité et 
V'honueuj dés démarchés à faire, ct 
des. iitidtives à tenter, 

EE Lun vole ‘utianime, à la Con- 
vétition de Pfince-Albert, après une 
étude trés sériuise.de In aœuestion. 
vous aviez. demand” à l'A C F, C. 
de nternidre: les mesûres voulues pour 
arrivér” à établir une inspection ré- 
guliète dé lenséianement du fran- 
rnis:dans :n6$ écoles, Vous avez cé 
jout-là établi que vous n’entendiez 
nas préteridre au monopole des aues- 
tions scolaires, mais que vous dési-. 
riez au contraire vous en réserver 
l'étude, parce que de: par vos fonc- 
tions vous Îles connaïissiez mieux, 
nur Jaisser à PA. C. F, C. le soin 
de poser les actes nécessaires. 

Dans ces conditions, notre rôle 
devait être simplifié, puisque nous 
devenions Surtout comme une sor- 
tr de comité d'éducation, chargé de 
signaler les faiblesses de notre sys 
‘ème d'enseignement. et indiquer 
les rernèdes à conseiller, _ 

Votre président dans plusieurs 
nrticles a tenu à préciser pour quel- 
les raisons nous avions nécessairé- 
mant besoin d’avoir un visiteur d’é- 
males, Il a insisté sur ce point du- 
re facon snéciale: parce que c'était 
si conviction intime’ et qu’en mè- 
mr temps il ranvelait à *ninion 
--Nligue, les mesures que ‘ous n- 

-- officiellement demandées en 
1993. ’ 

-H insistait également sur la né 
.ossité -d'étahlir des examens de 
francais, et de créer des diplômes 
français: mesures qui rallient de 
nlus.-en plus l’ovinion de tous ceux 
ani s'occupent de nos questions sco- 
hires. : | 

A: nne assemblée des exécutifs de 
J'A. C. F. C. et de votre association. 
assemblée tenue en octobre dernier. 
votre président proposait également 
la création d'un secrétariat Central 
sroupant les différentes orgnnisn- 
#ians: c'est-à-dire aue PA. CF, C. 
l'Association des Comnrissaires d’é 


0 


Rapport Î inancier 


Le rapport financier est égale- 
ment adopté à l'unanimité sur mo- 
tion de M. N. Cyr. de Debden, ap- 
puyé par M: J. Dupeyron, de Dol- 
lard, | 
‘ Le rapport financier accuse un 
surplus de 9187.25, dont $180, ont 
été prétés à {Association fntcr- 
provinciale. , 


© M. L'INSPECTEUR GAGNE 


M. l'inspecteur Rosaire Gagné 
nous donne ensuite un magnifique 
travail sur l’union et la coopéra- 
tion qui doivent exister entre les 
parents, les instituteurs et les com- 
missaires pour l'éducation des cu- 
fants, 

Nous publierons ce travail dans 
un prochain numéro. 
u Iatéressante discussion _. ] 

Une intéressante discussion s’en- 
gage. sur lopportunité de donner 
des devoirs à faire aux enfants à 
la maison, discussion à laquelle 
prennent part plusieurs congressis- 
tes. notamment M. l’insnecteur Ga- 
ané, M. Pabbé Erny, M. Raymond 
Denis, M. l'instituteur Gralton, M. 
Pabbé Dubois, etc, 


Finalement #. Dupeyron propo- 
se aux applaudissements da toute 
l'assemblée que les devoirs à fai- 
re à la maison soient exclusive- 
ment en français avec În coopéra- 
tion de linstituteur, 


Il est question aussi des moyens 
à prendre pour que l'instituteur 
puisse prolonger d’une  demie- 
heure l'enseignement du français 
en plus des heures de classe, et 
pour cela les commisbaires de- 
vraient se faire un devoir de ne pas 
mesquiner sur le salaire de l’ins- 
tituteur. Il ne faut pas demander 
tous Îles sacrifices à l’instituteur. 
Les Galiciens, les Allemands et au- 
tres nous donnent l’exemple en pa- 
yânt jusqu'a $1,300 pour leurs ins- 
tituteurs. . È 


e- 
coles, et l'Interproviñciale auraient 
un seul et même secrétaire. Nons 
Ÿ gagnerions une plus grande unité 
ne mouvement, une discipline plus 
forte, et noys aurions ün centre 
‘d’informatiofis bien utile à nos gens. 
Cette proposition fut adontée por 
les denx:exécutifs, et il est à espé- 
rer qu’un jour où autre elle sera 
mise à. exécution. 

- Nous avons également collaboré 
uvec l'A C. F, C. dans l’étude de 
certaines questions très importan- 
tes. pour lesquelles on nous a pro- 
mis satisfaction, Nous n’aimons 


. pas à donner trop de détails sur desf ‘ La discussion s'engage ensuite 
points qui peuvent prêter à la polé-| sur je meilleur temps à choisir 


mique; mais nous pouvons cepen- 
dant dire sans indiscrétion, que la 
question. des diplômes de Québec, 
et d'un programme français, furent 
parmi celles étudiées par votre exé- 
‘eut, en accord avec l'exécutif de 
PF x L ] L2 a 
 Teñant à entretenir des relations] 
“aussi: suivies que possible avec les 
xroupes de langue française des 
proviñces voisines, nous avons dé- 
ségté -notre président pour repré- 
senter. Votre association au Congrès | 
de ‘St-Boniface, Nous avons pensé 
que :nos, problèmes, et nos luttes é- 
‘tant à peu de choses près les mêmes, 
nous. avions -tout intérêt à nous fré- 
quenter,. pour que chacun d’entre 
noùûs puisse profiter de l’expérien- 
ce des autres. C’est dans ce même 
ordre d'idées que nous avons invité 
l'Association d'Education du Mani- 
toba:à se faire représenter à notre|, 
Convention, ainsi que M. Joly, le| : 
député de St-Paui des Métis en Al-| 1: y voit l'effet de la prière et de 
berta, qui. pourra nous dire, quels |]a bénédiction de Dieu et il invite 
sont les.moyens d’action dont nos |tous les congressistes à ne pas man- 
frères de l'Alberta disposent pour iquer d'assister demain à la messe 
maintenir là-bas la mentalité fran-| de la convention. La convention 
çaise. .: Ée commencée; il faut qu'elle 
| 


gr Marois pré 
conférence de M. 
triotes du Manitoba. 


La séance ést présidée par Mgr 
Marois qui félicite les délégués d’a- 
voir montré tant de bon esprit, d’en- 
tonte et d'union au cours des tra- 
vaux ct des discussions de la jour- 


En plus. de tout ceci nous nous|continue de même, pour Île suc- 
soiñmes tenus -à la disposition delcès de nos associations, pour la 
nô$\, Cominissions : scolairés, lorsqué|consolation de tous ceux qui ont 
célles-ci. éurent'besoin'.d'an conseil.|à coeür l'union de nos force ca- 
Plusieurs. eurent'récôurs à nous; et|tholiques, pour la consolation par- 
hoûs croyons sincèrement que lejticulièrement de nofre vénéré ar- 
fait'de se sentir protégés, aidés dans | chevêque. 

RDS omniRalres Di Courage PP une ‘Hfinvile ensuile Mgr l'archevèque 
argeur qu'ils ‘n'auraient pas sans|à nous donnes quelques conseils. 
celas “+ et. 

. Durant cette- Convention on va 
soumettre à voiré attention, un pro- 
jet: de coistitution., Jusqwà  pré- 
sent nous avions téhu.nos conven- 
tions en noûs basant sur la: marche 
suivie par l’Assatialion de la School 
‘Trustee Association, et sur quelques 
te sur le papicr 
pas ceux ‘qui.éeurent les premiers 
l'idée. dé fonder: votre association, 
Pour facilités 1: marche de l'orgäni- 
sation, il fut jügée nécesstire de pos- 
ÊL 1 & us complé- 
%e.: Vous aurez à l'étidier, et à l'a. 
.dopfer où -à l’amender suivant le 
but'que vous voulez assigner à vo- 


é 


Mgr Mathieu 


Cette convention ne se tient pas 
pout semer la discorde dans notre 
chère et. belle province; c’est tout 
le contraire que nous avons en vue, 


Nul plus que nous ne recherche ct 
ne veut la concorde entre les diffé- 
‘rentes nationalités qui se partagent 
le Canada; ‘mais ln concorde ne si- 


pas nous unir $ans nous assimiler, 
vivré côte à côte, préservant dans 
toute sa pureté, améliorant même le 
sang ‘des nations qui ont écrit les 
pages les plus glorieuses de notre 
histoire? Pourquoi les Anglais et 
les Français ne travailleraient-ils 
pas ‘à préserver leur individualité, 
adorant ‘Dieu suivant les dictées de 
leur’ conscience, parlant: la langue 
‘de Shakespeare où de Cornille, ou 
plutôt les apprenant et les parlant 
toutes les deux? ‘ 


Quant à nous, nous voulons ap- 
prendre le fr'anrais, nous voulons 
parler cettë belle langue française, 
ce diamant d'un nrix ‘inestimable, 
éctte oeuvre d'art travaillée par des 
siècles, d’une beauté à nulle autre 
pareille, accessible à toutes Les hau- 
tes pensées, à tous jes nobles senti- 
ments, aussi propre à dire de gran- 
des choses que des choses aiïifables. 
Nous voulons parler eêtte langue 
qui est Ja langue des lettrés et des 
avis, la langue de la diplomaïie, af 


Dre Gonëtltütion proposée ne fuit 
:qué confirmer un ordre de choses 

islañt ‘déjà. . Elle, affirme. les 
Commissaires d'écoles, 


l'entente complète avec VA 
l tt , [RS ‘ En ": ct + . ÿ 

… Célte éntente: est nécessaire ec in: 
diépensables et le, travail à faire 
's66% 'consitiérable, pour que les 


1 
vo 3 


lu donner à TAssociation des Com- 
missaires une Çonslituiion qui jus 


+» 


siasme des remerciements 


visiteur 
naissen 
rité diocésaine est toute disposée à |i 
nommer dès qu'elle pourra Île fai-|£ 
re. ; 
est extrêmement important; il de- |} 
mande tout un ensemble de quali-|f° 
tés ct d’aptitudes qu’il est pratique- 
ment impossible de rencontrer dans |É 
un seul homme. À 

cependant sérieusement à l'étude || 


solution satisfaisante d'ici queiq 
temps. 


‘gagner. 


gnifie pas la fusion. Pourquoi nel: 


2 


ans. 


cas, la dernière heure de: classe 
parce que l'attention des élèves. 
n'est plus aussi bonne, 7 


M. Denis demande à quitter le 
fauteuil pour prendre part à la dis- 
cussion et: M. Morrier préside la 
séance pour quelques instants. 


M. l'inspecteur Gagné sur la direc- 
tion de l’école, 
des commissaires à établir ou cor- 
rider le programme, à déterminer 
l'horaire, à choisir l’heure Ia plus 
favorable à l’enseignement du 
français, Les commissaires sont les 
représentants et les défenseurs des 
pères de famille, . 


” La discussion se termine par la- 
doption de la motion suivante 
“Qüe toutes nos commissions 5co- 
lairés fassent enseigner le français 
dans la deuxiëme heure de l'a- 
vant-midi ou la première heure de 
l'après-midi, et obtiennent de leurs 
institutenrs qu'ils donnent tous les 
jours des devoirs à faire à la mai- 
son uniquement en français, à 
moins que ces commissions sCo- 
laires ‘par un arrangeihent avec 
l'instituteur puissent prolonger d’u- 
ne demie-heure les. heures de clas- 
se consacrées à l’enseignement du 
français.” 


- M. J, D. Gratton, instituteur de 
Ponteix, nous donne ensuite un 
magnifique travail sur Ja situation 
actuelle de l’enseignement du fran- 
çais dans nos écoles, . 


Ce travail trés au point fut vive- || 


ment apprécié et sera reproduit en 
entier au prochain numéro, selon 
le voeu qui en a été exprimé pur 
l'assemblée. . 
L'assemblée vole avec enthou: 
Pinstituteur Gratton pour son ex- 
cellent travail extrêmement intères- 
sant et pratique. 


_ 
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Programme de français et visiteur 


des écoles 


Plusieurs congressistes prennent 


part à une. discussion générale sur 
les moyens de stimuler Pétude du 
français, par le moyen d'examens, 
de concours, de diplômes, etc. 
Mgr Marois fait allusion au nou- |" 
veau programme de français que ||} 
l’on espère voir adopter tout pro-}} 
chainement par le Conseil d'Educa- |f 
tion qui se réunit samedi prochain. |$ 
Ce programme en établissant l’uni- |} 
forniité, faciliterait la tâche d’un !£ 
d'école dont tous recon- |i 
t la nécessité et que l’auto-|f 


Le rôle du visiteur des écoles 


La question est 


et Mgr Marois laisse espérer une 


L'école de Dundurr 


langue de la noblesse dans tous les 
pays de l’Europe. : 

Nous voulons apprendre langlais 
parceque nous comprenons qu’en a- 
gissant ainsi nous aurons tout à y 
Et les Canadiens-français, 
depuis la conquête, l'ont toujours 
compris, , ., 

Nous avons le droit et le devoir 
de tenir à notre fangue , 

Nos compatriotes qui sont intel- 
ligents et qui ne sont pas aveuglés 
par les préjugés et Le fanatisme com-. 
prennent que nous avons le droit, 
que c’est notre devoir de tenir, à 
notre languc, - - 

Travaillons donc à faire compren- 
dre à tous que la langue française 
n’est pas une larigue étrangère au 
Cänada, “a foreign language”, Di- 
sons leur, et disons leur souvent, que 
nous avons éfé les premiers maitres 
de ces immenses territoires qui sont 
aujourd’hui le Canada, que les rives 
de -nos grands fleuves et de 
grands lacs gardent le souvenir de 
ñhos héros et de nos missionnuires, 
que lPhistoire du Canada doit à nos 
aïeux tout son intérêt et tout son 
lustre, que nous nous multiplions 
partout au Canada et aux Etats-U- 
nis, depuis l’ancienne Acadie jus- 
qu'aux bords du Missisipi et Jus. 
qu'aux Montagnes Rocheuses; et en- 
fin que si nous disparaissions com- 
me race, le Canada perdrait son ca- 
ractère le plus pittoresque et le plus 
original. 

Rappelons-leur que c’est l'influ- 
ence française qui, presque partrut, 
dans l’Alnérique du Nord, a: semé 
les idées religieuses au prix de'ses 
trâvaux, des'ses sueurs-et bien sou- 
vent de son sang. Parcourez. les 
plus anciennes villes des Etats-Unis 
Philadelphie, Baltimore, New-York, 
St-Louis; remontez à leur origine, 
cherchez quels ont été les apôtres 
qui ont jicté les premières semences 
de la foi, et presaue 
trouverez des Français. 

Aujourd'hui, il est vrai, dans ces 
bourgades transformées en citées :o- 
pulentes, dans ces églises. devenues 
riches et prospères, “vaus ne trou- 
verez plus guère de prètres français. 
D’autres leur ont süccédé:. mais 4). 
lez plus loin, dans ïes contrées -en- 
core à demi désertes, eonme le'Te- 
xas; pénètrez dans les jimmensés so- 
litudes de notre Ouest canadien, 
parmi les tribus ‘errahtes des ‘ in- 
diens, partont, en un môt, où il faut 
encore, pour faire germer l'Evangi- 

(Suite à la page 7) 


LE 


ue || 


| 


heure dù matin ou la première heu- |: 
re de l'après-midi, mais en aucun | 


M. Denis différe d'opinion avec | 
If affirme le droit 


nos | 


partout vous 
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Les 


gens difficiles 


. préfèrent … 
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qu'on puisse se 
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Le plus délicieux mélange 
Précurer. 
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Assurance contre la grèle 
Agents demandés 


| pour deux grandes compagnies d'assurance aux eni- 

droits où.il n‘y a pas de représentants 
AJUSTEMENTS EQUITABLES 

Mentionner l'occupation en faisant application. : 


B. 242. Moose-Jaw, Sask. 


: 
Le : 


n 


‘ .. 4 + 


ART FEMININ. 
152, 2ème AVENUE SUD  SASKATOON, SASK. 
| E Importation directe de 
LINGERIE FINE et OUVRAGES DE DAMES 
.. Ouvrages dessinés et échantillonnés 
e Dessins exclusifs 


. Toiles Fournitures 


7 Notre “HUILE HUIT. JOURS NICE” est: 


_ Purement végétale 
Conforme aux rubriques 
Très fluide 

°: Non-inflaramsable 


Prix: $2.50 le gallon (Bidon gratuit) . 
Desmarais & Robitaïille, Ltée 


ORNEMENTS D'EGLISE et ARTICLES RELIGIEUX. 


MONTREAL OTTAWA 
31 et 33 rue Notre-Dame Ouest 121 rue Ride 
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Les femmes malades d'aujourd'hui seront 
les bien portantes de demain si 
:. elles emploient les 


AR 


ms 


AE 


HR a 
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Pour 


“Après une opération que 
j'ai subie j'ai été longtemps 
faible, nerveuse et sujette 
aux insomnies. Tout le jour 
je me sentais .accablée, mes 
jambes. fléchissaient ‘si je. 
marchaïs un peu, Jeme suis 


S æÆ 
ENS 
à 


& 


toujours des Pilules Ronges 
à donner à celle de ses filles 
qüe l’anémie menaçaïit et j'ai 


très bien réussi”, Mme T. 


À Tiomberg, 730, Hunterdam, 
15, AZ Newark, N. V. ru 
LAN PEN “Je n'avais ‘pas de sang, 


Mme T. THOMBERG, | : Faible, 1 
730, Hunterdam, Newark, N.v. Peu de travail que je faisais 
Fr une fatiguait énormément et 


toutes sortes de malaises m'incommodaient. J'ai commencé 


à prendre. des Pilules Rouges et, après quatre‘mois de trai- : |} 


tement je me portais beaucoup mieux. Enfin, la santé m'est : 
revenue, j’étais vigoureuse, je pouvais travailler toute une 
journée, j'en avais la force et là santé”. Mme Arthur Du- 
bois, 20, 7ème avenue, Boucherville; P.Q. ‘© 
“Jaï:été malade des années; je souffrais de mativai- 
ses digestions, de dilatation d’estomnäc, disaient les mêde- 


is, 
\ 


ï 


employé ce. remède qui m'a. 


cins, ét j'étais faible et bien nervetise. : Une ‘amie me re. - 


comtmanda les Pflulés Rouges qu’elle considérait elle-même : 
infaillibles pour auginenter les forces. Je les ai prises et 
la. sauté west révenue”. Mme Emélia Johnson, 99, Éast 
Front, Skoihigan, Maine. De eat ne 
CONSULTATIONS GRATUITES. Les médecins 

de la Coipagiie Climique Franco-Améticdine donnent . 

: des consultations gratuites à tou 

nent les. voir où:qni leur écrivent, °°" i . 
.…_. Lés Pilules Rouges pour leg Femmes Pâles et Faibleg ont cn vente cheztous 

les marchande de remèdes et sont sans ‘contredit le -réthède le meilleur imèrché. 

N'acceptez jamais de subst û d : 
Rouges de la Compagnie 

les procurer dans votre lacalité, écrive 

du prix, 56 sous la boîte, Tir 


CONPANE CHURIQUE FRACD ANNE 
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a 
LE] 
à 


ns, Montréal, 


NUE te, 27, ri Stdu 


tes-les feitines qui vien- 


redi 18 mars 1925 =... 
Lunimssmenemtessemtememnenah _ 


É ë 
” ° 
Ed 
A ; 
û 


, 
4: 
| 


ns 


| 


l 79 eue Adelaide Est 


souvenue que ma mère avait |} 


j'étais pâle et très faible, le ||]: 


itution s'voyez à ce qu'on vous détine les vétitables Pilules : 
Chimique Franco. Américaine, Si vohs ne peuvez vous 
zinous, nous vous les enverrons sur réception ‘| 


| 
| 
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. Une femme du Manitoba 


remisrcie le Composé Végétal de | £ .. 

” Lydia E. Pinlébarn. 11 È où | 

. Crandall,; Man.—“{owique … j'étais É cr PC 
fille et travaillais. chez «moi, j'avais | X d clement > Y 
des douleurs: affreuses, ‘presque in- J un de 
suppurtables,i et: fétais ürrégulière, | Ë : \3 quai 
Celaime tenait.si fatiguée, qué je | 5 ju 


iavais ni force ui ambition ‘de par. 
tagor \les, plaisirs: de mes amies, 11 
me s@nblait, que la: vie ne valait 
bas la: peine d'être véude. Les jour. 
naux patiaiebt: tant; du, Composé 
Végétai de Ldia E. Pinkham, puis 
avant .une ane qui eh avait pris. 
et m'en parlai4 j'en .afhetai. Après 


eu avoir pris, fchague ; mpis je de- 


pi LE mai, 


{ venais plus forte, et ‘enfin, je ne 99 . 

\souffrais plas éhaæiue. mois. Il a, “irren, #é avril 27 nai, 30 
fait cesser me douleurs. et m'a: La on 

Y ulagée. d'Autress J'acons. ‘Ensuite, a Savoie, 6 mai, 4 juin, 0 
à\la naissance kle mes bébés, les jui: : ot” 
pièuniers trois mois, j'étais épuisée New-York — Yir 

et souffrunte, Ji pris le. Composé: Bordeaus ap.) 


La Bourdo 
mai 
Rousgiljon, 13 avril, 95 mn 
‘ Chicago, 4 juil, 17 uoût 

Service Canadien 
urope à Halifay 
Agents locaux à P.-Albert 


.... Gérant 

W. A. FOURNIER 
348 rue Main Winnipeg 
{ 


or 


Végétal régulièrement, et il à fait | 
de, ‘moi: une autre, femme capable 
de‘Davuailler, et ha soulagée dans: 
mon accouchement Je: suis l'épouse 
d'un ‘agriculteur À la tête d'une 
grosse, besogne, et; trois bébés, J'ai: 
parlé de votre rémède à. plusieurs: 
femmes. La semeline dernière une. 
amie de l'est m'al écrit, son bébé! 
était né.15: joursi avant le mien. 
Ëlle ne se sentait: pas bien, avait 
bien mal au dos, ef elle va prendre 
le remède que Jai pris. Vous pou- | 
\ vez utiliser ma lettre, et j'espère: 
que d’autres” en profiteront.”—Mime 
.dos. H. Kidd, casier. 56, Crandäll, 
Manitoba, : î or 


nnais, 95 Iars, 4 
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Pensionnat de Battle 


ford | 
sous la direction des 


SOEURS DE L'ASSOMPTION DE - 
la S. V, 


où les élèves recoivent 


a = A avec une 
éducation soignée, ne 


l'enseigner 
À 2 : nent 
d|bréparatoire aux examens de la 


Province. 


il 
«| 


contre Épilép-,ÿ 
sic et Crises.!i 
domieile. ‘Plus | 
Des mil- 


Simple traitement à 
de 35 années de succés, - 
liers de témoignages de toutes les fl 
parties du mondé. Faites venir la'Ë 


Attention particulière donnée | 


aux futures instilutrices 


brochure gratuite donnant ‘détails | 


complets. ‘ 4 bilingues, 
Ecrivez tout de suite à [ Adresse: : 
TRENCH'S'-REMEDIES ‘ LIMITED Ü|. SOEUR SUPERIEURE, | à 


Battleford, Sask| 


1177 St. James Chambers’ Ë 
Toronto, Can. 


COLLEGE D'EZMONTON | 
oo À 


(Découpez cect) 


Pensionnat Notre-Dame du 
Sacré-Coeur, Prud'homme ! 
Sask, 


ee Dermeres 


papers 
LR... 


dirigé par les 
PERES JESUITES 
ct agrégé à l'Université Laval 
COURS CLASSIQUE bilingue, 4 ba- 
se française, conduisant aux de- 
grés de bachelier et donnant ac- 
cès à toutes les carrières, sacer: 
doce, droit, médecine, etc. 


COURS COMMERCIAL en anglais, 
tenue des livres, clavigraphie, sté- 
nographie, etc. Collation de di- 


plômes d'affaires, 
D AI a. nient trouveront dans cette institu- 
DOUBLE COURS PREPARATOIRE,| tion entière facilité pour se prépr 
-français et anglais, préparant aux|rcr" aux différents diplômes requis 
cours Classique et Commercial, | * €ct effet: elles sont donc admises 


ns A -à tout âge: les garcons sont accep- 
Adresse: Rév. Père RECTEUR {és jusqu'à leur treizième année. 
Collège des Jésuites 


: Pour plus amples renseignements, 
EDMONTON" - - -. ALTA: 


Désirez-vous donner à vos enfals 
une éducations soignée, un cous 
d'études tel que demandé par h 
province de la Saskatchewan? À 
dressez-vous aux religicuses de h 
Providence. 


Outre le francais qui receitsunc 
attention toute particulière dans les 
classes, on enseigne Ia musique, le 
dessin et les travaux à Paiguille de 
tous genres, 


. Les jeunes filles désireuses de se 
livrer à la carrière de leriseigue- 
Î 


s'adresser à Révérende Mère Supé 
rieure, 


— 


devrait vous faire songer que le chèque de crème est 
l'unique assurance contre la perte totale ou partielle de 
votre récolte: ‘La sécheresse, la grêle, les insectes cau- 
sent toujours des dommages. | 


UN DOLLAR VAUT. PLUS MAINTENANT 
QU'A L'AUTOMNE. 


‘N'oubliez pas que la crème apporte l'argent comp- 
tant pour les dépenses courantes. 


ER ER RP EU PEN EME EE 


levé du Grain 


Prix é 


* 


Nous avons 27 crèmeries et 8 éntrepots Lrigorifi- 
ques à votre service. Nous pouvons disposer de toute 
votre crème, vos oeufs, vos .volailles”et voire beurre. 


| Le fourrage à:hoù marché rend! 
| l’industrie laitière profitable | 


Si tous avaient beaucoup de fourrage à bon marché 
à l'heure actuelle, les vaches seraient mieux nourriéf || 
la production de crème plus considérable et les chèques 
de crême plus gros. L 


‘Avez-vous songé 
rains pour des plantes 
solé; mil, trèfle, etc., "afin d'avoir 
marché . l'automne et l'hiver prochain? 

_tions améliorent le sol, et augmentent votre 
Il produisant beaucoup de crème que vous nous € 

: Achetez votre graine de semence tout de suite, 

ra peut-être rare et plus coûteuse plus ard. 


à réserver une partie de votre ter” | 
à. fourrage: blé d'inde, tourné || 
du fourrage à bo | 
Ces planta- 
revenu, El 
nvoyez: 
elle 5€” 


À Saskatokewan Greamiery ant Lo Grsam 60, Let 
ae "7 Brañchent _ 


ere ESS, 
ASSINTE PEN, 


CRAVELE 


(Suite de in page 6) 
le ‘ 
de ses sueirs ce 
trouverez À chaque 

Peut:on raison 
r 


sue 
Cela peut-il nüire 


sens dans notre patrie? 


î 


Ce ‘qui fait la patrie 


Cette unité 
ee est dans la eroyanec' et le dé- 
vouerhent de ce peuple à la patrice, 
Quand un peuplé sait: tout cé quie 
æ mot de palrié veut dire; diurne 
chacun dâns ui Days SC sent prèt, 
dés que” da patrie sera ‘onacée à 
sacrifivier SES intérêts: les ‘plus 
chers, su vie, celle de ses enfants! 
quant chacun a foi en celle; quand 
chacun 4 Dour ee yn amour pous : 
Se jusqu'à l'abnéfration ef au supré- 
ne holocauste; quand tous ont ect 
te profondément gr avée dans Ja 
téle el ce, sentiment profondénreni 
aneré dans jé cocur; ils peuvent un 
dehors de à penser cé qu'ils votr- 
drout, parler comme: ils Le déire- 
vont, it possèdent unité morale ci 
is forment une nations" 


Et voyez donc ce qui se passe dans | 
Dans la par-i 


l'Empire brilanhique. 
lie septentrionale ide PE CGSSE, OÙ NC 
parle que Le gaétique, El ces Evcos- 
sais sontils moins loyaux que Îles 
Irlandais qui font usage -de Jn Jan-! 
une anglaise? Dans 16s {es de, ja | 
\anche, le français prédomine (Qu 
nulle part ailèurs le Rvi à de plis] 
luteles sujets, “Ainsi en estil du, 
Canada, Nous Sons lovuux pur- | 


ceque d'abôrd c'est notre devoir et} 


ensgite parceque” ce? est, notre inté- 
ré, 

Et plus NOUS sérans fidèles à no- 
dre langue et à notre religion, plus 
nes mérifor ons" Feaitime, %e respect 
dé nos vontvito) ons Et jügement sain, 
au coeur bien né, de ecux'en un mot 
jui sant capuliles de -é&impremdre 
Lurs intér èls elles noires, 

Sufons unis 

FE pour | mériter cette estime, pour 
que re respect soit plus : profotid, 
SUA DIS done unis, “Siemis simul. 
nrocionsnous; Cest Le: ci inspiré 
OI Prophète Isaïe el il ujont. * qu’ain- 
si associés, entre nous ‘étien Dieu, 
il n'est pas d'ennuf qui puisse nous 
ulfromter et se tienne contre nous: 
“Quis cest adversarius eus? : ‘Acce- 
dut ad me”: He - 

EE pour l'avoir cette uisn cher- 
ehons de voir plus nos quälités qu: 
nus défauts; étalons plus celles-ci 
que ecux-là sous le& regards de ceux 
qui peuvent ng'pas nous Être $vni- 
nuthiques. Rappelons-nous: que l'ar- 
bre le plus gros ét le'plus solide 
peut ètre renversé par une ‘tempé- 
le, S'il s'élève soul ct t solitaire, tan- 
dis qu'il court moins de-danger lors. 
quil se dresse, dans une - forél dont 
les branches amies peuvent se pro- 
icger contre a tourinente, : 

Happelons-nous aussi que les 
hommes d'or dinaire ne Sont pasi 
aussi méchants qu'on est d'abord! 
porté à le croire. 

N'attribuvz jamais aux autres del 
DAUVHISCS intentions . que souvent! 
ils n'ont pas. [ cirest.des mauvai-! 
ses intentions comme dés éCus!: our 
en prèter aux autres, il ‘Faut Jes 
voir soi-même. 


| 


Dernière séance de la convention ronjbinte—Lecture des ré- 
solutions—Discours de Mgr Mathieu, de Mgr Prud’hom- 


me, du nouveau président et 


abonnement à vie au “Patriote.”? 


SEANCE DU JEUDI SOIR 

La dernièré séance. dela conven: 
tion revètit un'éclat magnifique ü- 
vee a présence’ sur Ja scène de 
Mgr Mathieu, de Mgr Prud’honnne,! 
de Mer Brodeur-et Mgr Bourdel, de | 

Pabbé Kugenér, de: MM Morricr 
h Deuis, ainsi que de ‘M AicKinnon. 
député d'état des Chey aliers de. 10- 
Tomb, . 0 


FE MEKINNON 


ae men mms 


Celui-ci avai tenu. à saluer les: 
lronco-canadiens. en.'conv ention ; 
HU nom d’une société | socur, 

cubolique, . L'orilre des chevaliers, ! 
dit-il, ne aroub Das SCS membres 
pur nationalités, il y a d'autres CO- 
ciètés pour ‘cela. *Son’ but est de 
faire coopérer fous les catholiques à. 
la diffusion,et- a: ‘défense de Ja doc- 
irine de l'Eglise rofnaine, Pour at-| 
leindre-ée but, Vordre fait fr atcrni- 
ser dans Îles mèmes rangs: trlandais.| 
lcosSt ais, Frañçais.et: autres. La | 
Saskatehewan possède dètx conseils 
de Chevaliers français. —" 


E DES. RESOLUTIONS 


À la suite de ce discours, M. Mor- 
ricr procluine. les’ nos dés officiers | 
de FA, GC. E,:C. dlus à dl’assemblée 
pr écédentes M. Fabbe” Kugorier don- 
ne lecture des, résolutions . rédigées | 
par 
elfet, et les suumet à J'approbation 
des délégués: enfin M. Morricr, pré 
Sident sortant dé chaïge, appelle à 
la présidence M. Rasinbnd Denis 
au milieu de. salves" dub tidisse- 
ments, ' r 


MR. DENIS A LA RESIDENCE. 


&e 


LÉ CTU RE 


sl 


AIR 
celte uffectuetise ‘anifestation de 
ssupathie, et'dit que, puisqu'on l’a- 
vait, élu président. de nos ‘deux Às- 
viations, - il allait lui éprirgner Le 
supplice dau mains un dicours pr é.. 
sidentiel, Plüsieurs,.ditil, sont ve- 
nus inc féliciter: ils “devraient plutôt 
plaindre V'ALG£F, Cd'avoir un pré- 
Sident qui coûrt les chemins. ct ne 
Passe guère que-le ticrs_. de” son. 
temps déuis [ER province. se ‘ 
Nous espérons- toùi ide‘ même. pou-. 
ré € ohlinuvr : F ouvre entreprise, 
"ACC 
vez choigi LER ESS à. 
coiquélés. Notis._ ce 
Vous, comtes 


ouvelles 
NS 


, 


( si re 
Veau ot à 
que Joss Frai 
prnile as 


ns Ha î 
avoue: Hi, qu ï :n Rue Dos 


a 


sur 4ne.tvrie. inculte, larroset | fois disaient: 
tde.son sans, là vous comme ils $ 
pas des français, | ecetti et qu'ont âme, 
ablement nous fai! milieu de -coticitoye 
«un reproche de parler. notre lin-} pas de notre race 
el de: pratiguer notre religion? j tres quit 
à-luion des cito-|: 


: iotale qd’ un peuple, 


h, 


Nous. Je savez, | 


2, les paiens autre- 
Vosez ces chrétien, 
“aiment: il, Dont qu'un 

Vivez ici, au 
ns qui ne sont 
au milieu d'u. 
n'ont pas notre fois condui- 
Sez vous de’manière à ce que tous. 


Dr PRES Le a RUES mm [e—— en 


Denis remercie, l'ébditéire. del 


à l'état- ot que vous à-f 


ü Paié : pô 


de Mgr Brodeur—Tirage d'un 


+ . 
de présenter Le premier oraleur ti 
progranne. 

Mgr Mathieu dit que, comme celle | 
de l'épiscopat. la charee du prési- 
dent el des officiers de l'A, OC. FF, € 
est lourde; mais nous 
pour Dieu, qui purifiv ct sanctifie! 
les chefs par a pénitence d'un rude 
devoir à remplir. Toutefois si de 
chemin est semé d' épines, ÎT x a'auis- 
si des üGnsis, et celte semaine de 1s 
cenventjon à véritablement été un 
iusis pour l'âme et le ce: eur, 


RESOLUTIONS A PRE ENDRE 


La convention produira de très 
bons effets si tous prennent la ré- 
solulion: to de s'efforeer de faire 
comprendre autour d'eux que nous 
veutons l'union et lt concorde: 29 
d'ubencr les ‘autres à compreudre 
auce nous joutons savoir Je français 
et aussi | anglais; 3o de. “are en 
parfaite union, dé marcher fa main 

ns Ja main; -do de remplir. leurs 
devoirs: de, catholiques ‘et donner, 
l'exeinple + des : vertus . chrétienngg. 
surtout de l4 charité. 


| UN-MOT D’ ORDRE 
Le mot d'ordre que ie désire vous 
laisser est:le fruit de nes 40 ans 
il'enseighetment au séminaire” de 
“Québec. ct Pune de nes premièr es 
“constatations à mon arrivée ici. Si 
nous ne formons. pas une généra- 


es deux. coiités préposés à :cct, tion plus nombreuse de Canadiens- 


français instruits, nous Sommes per- 
dus, A nous faut, plus d’hônines 

“mpables, your instruire et éehtirér 
les autres, Au nom, de Dieu, «it 
nom de FEglise, au nom de la-race, 
faisons les sacrifices voulus pour 
“Lremplir nôtre collège. 


SUPPORTONS- LE 


= Quiclques-uns se plaignent de ,ce 
qu il Soit au sud. I ne pouvait pits 
être an éud et au nord en même 
temps: nous n 6h avons qu'un, il est 
au sud, supportons-le, .. Lor squ'il |: 
s'agira d'en construire LUE autre on, 
le: mettra au. nord: 

. Puis, disent-ils, it. este dans 
‘paroisse, pour quoi: w'est- il. pus -daris 
x nôtres e’est “bien :eanayen celn, 
ehacün sondr ait l'ivoir dti la ‘sien- 
ne. - 


PR ' : ! 


CL FARE DES HOMMES 


ns & thôns. bien’ qué te collège n’est |: 
“pas pour faire-seuléunt. des! avo- 
.cats, des omédecins,;/mais avant tout 
‘des hüinés,. des uhrétie , Notr ro 
“colère st: absolument; écessaire, 
æhvoyons.y, nos fils: aidons, les  ch- 
fants: pauvres bién: doués à y. avoir. 
‘accès: qu'au, fi née ‘quête, qu'on 
Ur EUX. F'ic;le répète, si 
Nous HE, formoris "pas ‘Une. “Rénéra- 

“blas noitibreusc d'honines. ins- 
nous: Sonunes - httèr alenent 


perd, 


, 


travaillons 


“une l 


, 
, 


| 


: 
ut. 


SFIE-TOLZY PAS TI PPT faisant desceniré une derfière D 


nédiclion sut foule  l'assiatunte 
gonous, A on dispursi au than! 


À 
Ces graves paroles ne lombérent! 


point ss des covurs  distraits, HR AE - Can: du et Dieu sauve le v . Fo 
coince Îe, preuvérent les applis. Roi.” | ° QE : 
sements de l'assemblée, D'aillenrs::e mn nimes | Méfiez-vous des contre fa- 


-çons! 


Mér Miathiou, dans sa profonde con. 
tissanee de ja nas che $ ot 


à 
7 MOBILE 


conférence de M. Frémont qui fui: brecs témoianag $ d'intérêt, de nai ARS 
suivie avec hi plus vive atlention incite sollicite ‘ d'inépuisable TS does | 
el.lut à plusieurs reprises ci deu- onté au cours de fa convention 17 ! 
reusemnent appuie Mgr Parchevèque de Régina est nue; se . ST 00. … GA. 00 
M . jare force, pous ne fe saurons bien! NT de, | 
En remerciant le conférencier peut-être. que Lrsque nous l'uu-l Demandez HAINTEXANT votre IONTRES RECUES PAR 0 
pour son discours si intéressant, |rons perdu. : permis pour 1923, POSTE HT. PROMPTEMENT k 
cueourageant el éloquent, Mgr Ma- M. Denis fuit ensuile uu message) FE a n:69.500 automobiles ins mn RÉTOURNPES Je PAREATE 
vois pria le, délégué cu Manitoba du véncrable père de Mgr Marais: provinec Maltendez pus es Ga, 4 “ LT va mt ‘ 
de. por ter ä nos Frères de Ht-bas Le disant quelle part oi nvait bris par auires propriotires pour Faire nr L : LT ! 
message de tous Îles Franvo-cunt [tes pensées of ses prières à cos ns phiertion pour votre Derniis, SPECIAL pote l'hher 
diens de la Saskatchewan pour Te sisi solennelles de félément franc; Servezvous de ln formule d'u \ Hiovare de TE 1.00 | 
Giomphe dé leur cause Tinilons cuis de fa Saskatehusan, . bheation simprhinée et donnez Loue f etoytre ue co te : 
ton , ue Latin, Mars Mathieu, Bomma pour tes les inforinations demande i Grand resort, preauure i 
dit, le dévouement des officiers Lun sceond terne, sumonier sénéral : Vous DAUXUZ" VOUS adress au qualité eu su SL: 
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